
D 
ANS mon dernier • En- Troia Mots •· ie me auia 

emu du scand.ale qu'on a pu constater dane le 
domaine • fleurisles • pour la Fite dH Meres. 
Je n'ai pas ete le aeul a blltmer une ha:u.ue 

ausai exageree el 11.10n ami Jacques Dutal, que tous 
1011 <tUditoura de Radio-Paria apprecient, a, Jui, de­
mande quelques explioaliOllB a la Chambre svndi­
cale des Fleuristes de la Region Pariaienne, laquelle 
Ch:unbre syndicale a repondu par l'intermediaire de 
son vice-president, lequel ecrit notammenl: 

J'ai l'avantage de vou• accuser reception de volre hono­
ree du 24 cournnt, concernant le. p.ix praliqut• dan• no­
Ire commerce, le Jour de la Flte de• Mtrea. 

Ma rc!ponse sera sans ambage• et categorique. Elle vous 
paraltra immediatement .d'un cynism.e revollantl 

C'e.t tre• exactement ce que vou• osez a peine vou• de­
mander : la hausse en question, n'a d'autrc but quc de 
realiRcr une excellente recelle/ Elle n'a mlm,e pa• l'ercuse 
d'une reuvre de bienfaisancel Car, et en confirmation des 
renseignements que vou, avez deja recueilli•, les verr'table., 
coupables d'une telle indignite ne •onl pas les fleuriste• en 
boutique - qui prelfoent par surcroll, 10 % de leur• re­
cette• au benefice du prisonniers - mais blen exclusive­
ment le• horticulteurs en tleurs coupees et !es roslcristcs. 

La loi de l'offre et de la demande qu'it, defendent -
et pour cause - avec une dpre tnergie, Joue avec le mlm~ 
cynisme quclles que soient !es clrconstanccs, allant jus­
qu'a•1 •candale, quand il a'agit de la Journte de• /Jltre.v I 

Nou• rechcrchon• deput. longtemp• le moyen de faire 
ceucr celle odieuse •peculation dont nous •omme• doubl•­
ment victimu. 

Voila, c'est lout. La preuv-e eel faite que lea fleu­
ristes detaillant■ n' etaient pour rien dcms cetle 
hausse plus qu'exageree. Nous en sommes heureux ... 
mais nous dem<n1dona aux pouvoir■ re■ponsables, -
ii doit bien en exister au moina ,un I - de prendre 
Jes mesurea necessaire1 pour que lea • horticulteur■ 
en fleur■ coupees et lea rosieristes • pratiquent, a 
l'avenir, leur commerce avec moin■ d'lipret8 au qain 
et un peu plus de pudeur. 

Source oalllca.bnf.fr I Bibllotheque natlonale de France 



LE THEA.TRE AVEUGLE 
LA SONNETTE D'ALARME 

par Maurice Hennequin 

\,~ MUSIQUE ET RADIO 
STENDHAL MUSICOGRAPHE 

plus en plus nombreux sont les fervcnts, pour nc pns dire lcs 
I anatiqucs de Stendhal. Rarcmcnt auteur a etc analyse, etudle, 
critique avec nutant de minutie. II existe toute une bibliothequc 
stendhullenne - pour ne pas parler du fnmcux c Stendhal­
Club >. SON NETTE D' ALAR ME, qui sera don nee en emis­

sion (neAtrale diman-che 11 juin, A 15 h. 15, 
est une des plus amusantes comedies de Mau­
rice Hennequin et son succes, a I' Athenee, fut 
enorme. ' 

Quelle est done cette sonnette d'alarme? Peu de chose. L'a 
Premiere m~nifestation, bien _JegCre, de la maladie dans un orga­
n,~me de v,veur un peu fallgue par !es nuits tapageuses et la 
bonne chere. Un petit acces de goutte I 

Or, ii est un aspect du talent de Stendhal quc ses admiruteurs 
ont trndance a laisser duns 1'01nbre ; c'est celui-lll m~mc qui trouvc le n1icux 
sa place dans Les Ondes. Nous voulons parler de Stendhal musieogrophc. 

Mais n'est-ce pas l'occasion, pour une maitresse d'enfermer 
son amant, pour son bien assurement, dans les fite'ts de la vi-e 
de famille. Finies . Jes nu its de liesse et Jes cabarets. ,La sorr­
nette d'alarme a retenti. L'11eure est venue .de l'existence douil­
lette, de la robe de chambre et des pantou!les. 

A vingt-cinq ans, en 1808, Stendhal (qui ne s'appelait alors qu'Hcnri Beyle) 
sejournait a Vienne. 11 ccrivit a un ami quelques tcttres sur Haydn dont un 
hasard heurcux Jui avait procure la l'Onna1ssancc quclqucs annecs auparavnnt. 
De rctour a Paris, !'auteur s'aper~ut que ses lettres ont cu du succes, que des 
copies en eirc.ulaicnt dans !es salons littcraircs. La tentntion lui vint de devenir 
auteur « ponr de hon >, de sc voir imprime « tout vif >. En 1814 parut eette 
Vie de llaydn qui fut le premier ouvrnge cditc de Stendhal. ' 

C'est IA un bien grand ,changement et deux systemes vont 
s'opposer. Le cloltre se soumettra au debut. On l'a effraye 
avec la plus en ti ere mauvaise foi, ii est presque convaincf q~ 
c'est pour son bien. Mais ii se degage de Jui un soulfle vie 

.Puis Jes annees qui suivircnt, a cette biographic, Stendhal en adjoignit deux 
autres : Les vies de Mozart ct de Mctustase. Trois excmples du genie musical : 
Haydn rcprcsentant la musique instrumentalc, Mozart donnant les dcux genres de 
musiquc draa1atiquc et Mt!tnstase un1enant c: l'cxan1en de ce que doivcnt ~trc Jes 
poCsies dans les contrCes ron1antiqucs quc la n1usique rend visiblcs aux ftnu•s 
qu'clle entrainc ... » ardente qui <:ontamineira ses gardiens. La tante de provinc qui 

devrait ~tre le gardien chef et qui compose des oratorios 'pour 
la cathedrale de sa prefecture, evoluera et consacrera sa science 
musicale A des tangos, fox-trots et rumbas. L,I petite bour coise 

Voici d'ailleurs comment Stendhal eonelut la preface de la secondc edition -
eellc de 1817 - , de son ou.-rage . ' 

apprendra A frequenter les g,rands 
couturiers et serait bien pres de 
faire des bUises si le malade par 
p'!rsuasion ne transformait son 
terne epoux en un seduisant jeu­
ne homme. II aura sufli, pour cette 
metamorphose, de complets bien 
coupes, de cravates discretes et du 
rasoir de Figaro. 

« Nous parlons beaucoup musiquc en France, et rien dans notrc Cdncatlon ne 
nous prepare 8 en Juger. Car eest une chose reconnuc que, plus un homn1e est fort 

sur un instrument, moins il sent les etTcts du c]1arme qu'il fail 
n:'i.tre. Son !\me est_ d'aillc~rs, et ii n'admire que le diffici le. 
J a, ptmse qtw Jes JCunes femmes qui cntrent dnns le m.onde 
trouveraient avcc plaisir, en un seul volun1e, tout ce qu'il faut 
savoir :i1ur cet objet. ». 

Tout s'eveill• au plaislr . La 
conspiration aura c!chout et la 
sonnette d' alarme aura tinte en 
vain. Sauf l'instigatri-ce, personne 
ne s'en plaindra. 

Jacques Mira!. 

LA TECHNIQUE 
N'OUBLIEZ PAS VOTRE PHONOGRAPHE 

B !EN que l' usage du recepleur radiophonique soil ausai Ires co=u 
COII\Dle amplificateur de disques. certain.a aucliteurs oublient cette pos­
aibilite, cause cependant de bien des distractjona. !Malgre tout le 

d&air de voua plaire, qu'ont les postea Bmetteurs, ila ne pe.uvent 1oue11 I.I 
la lois, pour chacun, lea morceaux prefbres. Et le seul moyen dont on dis­
pose pour e,nlendre souvent l'air de son choix. eat de l'avoir dmiB sa 
di■cotheque. Peut-etre objectera-t,on que le plus simple des phonographea 
pt>UI se charger de celte reproduction, sans lair• appel a une a,mplilication 
inutile. Techniquemenl, c&tte objection ne lient pas. Le concours de l'ami>li­
lication electriq,ue assure la reproduction de details, infimea peut-etre mais 
indispensables aux oreillea muaiciennes ; et le reprodueteur Cl diaphragm• 
ne permet pas d'obtenir ca qu& donne la reproducleur elactrique. Aucune 
depemse sllpplementaire puisque chaoun de vous possl>de !'element indis­
pensable, c"est-a-dire la moile a peu prff d .. ce que contient votre belle 
ebeniatarie de radio, 

Toua lea recepteurs de nos jours posaedent cetle prise sptlciale dans la­
queJle i1 suflit de brani:-her lea deux fils du reproduclt>ur porte-aiguille, 
pour que le hout-parleur raproduise vos disques dans lesque-ls vous d8cou• 
vrires alora des aonorites inao.upc;onn&es. Cettei amplification possible ne 
veut pas dire qu'il faille abreuver lea voisina de volre musique preferee, 

·Le r6gulateur du poste doit s&rvir ici plus, qu"ailleurs. Et le bras du repro­
ducte.ur, fixe- suz le phonographe est Jui-mi.me muni d'un semblable mo• 
derateu~. Uliliuz-ile sans crainte. Loin de detruire la finesse des audilioms, 
il vo·us lea fera mieux c;oO.ter. 

lN'alles pas croire que, pour eette installation si facile, un phonogYa• 
phe a moteur electrique soil indipensable. II peut tout aussi bien, qu.oi­
que moina c:ommode, ilre muni d'un moteur a mouve,ment d'horloge­
rie. Dans lea deux cas. ce moteur doit itre- sile~ieux et tr&a doux. Sem­
ble-t--ij produire un bruit inaolile ? C'est qu<1, malgre toute aa bonne 
volont6 et aon peu d '-exigence, il reclame 1une simple goutte d'h'Uile. 
Une goulte, pas plus I Ne la lui menage& pas. Veill&z bien a la vitesse 
de rotation du plateau porte-disq,u&. II doit faire 78 a 80 tours par mi­
nute. Une difference, ,meme assez legere delorme la reproducti~ Con­
tr61ez cette vituse, soil avec une montre a trotteuse, aoit ci !'aide d'un 
carcle ap&cial en papier a raies noires et blanches. Mais n'effectuea 
l:!e contr6le que lorsqu" l"aiguille pw,cour"I Jes sillons. On compr&nd sans. 
ma! que le leclt>ur electromagnetique Ire~ legerement )"ensemble lors• 
qu'il appUie de tout son poids sur, votre cire. En son absence. le cal­
cul aerait fcraed. 

Le phono ,Blectrique ? c•est une source de joies que fournit votre 
poste. Ne la negligea pas. 

Geo Mousseroq. 

Pierre Mariel. 

Programme de la semaine 
du 12 au 19 juin 1944 

Lundi 12. - MORALE : La patrie. • •r'-i-: 
Mardi 13. - GRAMMAIRE - ORTHOGRAPHE : DI~·: ~; • 

Le Moincau - Grammalrc : Le plurlcl de l'adJectlr -~- , 
qual-illcatl<f. 

Mercredi 14. - LECTURE EXPLIQUEE preparant II la ,• 
redaction : « Une hirondelle a construit son nid II !'an-
gle de votre fcn~tre. Un garnement vcut le dt!trulrc. Que 
faites-vous ? Que lul dites-vous ? » 

J ~u,li 15. ·- GRAND-PERE LEBON RECOIT : Une scene d'Horace. 
~endredi 16. - HISTOIRE: La Reforme (fin). 

--,,ECT'URE "EXPLIQUEE : Henri IV. 
ARITHMETIQUE : Probleme donne en dcvoir : c nenx tonncaux con­

t,ennent ensemble 357 litres de vin. On retire 105 litr<•s du premier et 
72 litres du second. 1La quantile de vin qui restc dons le' premier tonneau 
es( double de celle qui reste dans le second. Trouver la cnpaeite de chacun 
de ces 1onneuux ? » 

Samedi 17. - LOCTURE EXPLIQUEE : Le molneau. 
GRAMMAIRE : L'adjeetif. Devotr: 1° Expllquer Jes ndjectifs sulvants 

et joignez-les a _un nom au pluricl : frlgoritlque. thermal, fraudolcnx, 
anonyme, spong1eux; 

2° Mellre au passe compose, ll. l'imparfait et au futnr le texte sulvant : 
« Je rt~vis les annCes de n1on enfancc; je parconrs avcc ma mere lts prai­
ries qui s'abais-sent jusqu'il la rh•iere; j'accompagne mon pcre II la chassr · 
je joue uvt•c le chien et m'amuse a cucillir des pi\quoreth•s. > ' 

CORRECTIONS DE LA SEMAINE DU S AU 10 JUIN 
Lundi 5. - Solution du problemc : . 

Surface du trapeze : 
S=·B+b xh 

____,___, 2 
I.a sornme des bases B + b est donnce 

B+b=SX2 

H 
Somme des bases : 1 m. X 246-1 X 2 

pnr In formulc 

-----· = 154 m. 
32 

Nou& avons la somme 154 m. rt la diffCrencc des hnSf:'s G n1. 
154 m. + '6 Ill. 

Grande base : - -.--..--- = 80 m . 
2 

154 m. - 6 m. 
Pclile base : -----~- = 74 m. 

2 
Rt!ponse : 80 m. et 74 m. 
V<'rification : Surface du trapt'ze : 

l 1112 X 8~ + 74 X 32 = 2.464 m2 
2 

Sametli 10. - GRAMMAIRE : Rt!ponses aux question• 
post'es : 
· 1 • II faut que Je sois attentlf, II faut que nous soyons 
suges, ii fnut qu'ils soi1•nt beureux. II . fallait que je fussP 
,,ttenllf, II fullait que nous fusslons sages, II fallalt qu'il• 
f1.1ssent heureux; 

2° .J'ni 1uontt'• le coffrt. nu grenlcr; Je suls mont~ an 
~renier, j'oi sorti n1rs vieux hnhlts, jl' suis sortl Ct' n1atfn: 

3° JC' none, nous nouons; jc ::1ettoie, nous nettovons; 
]'ob(•is, nous obfissons; je cours, nous conrons; je dis, 
nous di sons, vous dites; je r~ponds, nous rCpondons. 

1 
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TA'BLEAU DES LONGUEURS D 7 0NDES 
~~.,..___,,'-"""' ................... _...._.,...._., ............... 

RADIO-PARIS. De 7h. a 9b.30 et de Uh.30 a 22b.15: Z80m.9 (1068kcs), 
312 m. 8 (959 kca). De 22 b. 15 a O b. 30: 312 m. 8 (959 kcs). 

Lyon-National, Maneille,National, Paris-National iusqu'a 22 b. 15. Montpellier •t 
Limoces,National a puissance reduite de 22 h. 15 a 24 h. 

L'INFORMATION PERMANENTE. - 206 m. 

Lu 6metteur1 )ocaus a faible puiuance sur Lille 253 m, 20, Vichy,)a,Ricon 224 m,, 
Toulouse 215 m. 40, de 6 b. 30 a 10 b. et de 11 b. 30 a 24 h. 

RENNES-BRETAGNE. - 288 m. 6. 

RADIODIFFUSION NATIONALE. - CRAINE DE }OUR • jmqa'a 22 h. 15 • 
Bordeaus•National 321 m. 90 (932 kca) • 

Grenohle,National 514 m. 60 (583 kca) • Lille,National 247 m. 30 (1.213 kcs) • Limos­
National 335 m. 20 (895 kcs) • Lyon.National 463 m. (648 kcs) • Marseille-National 
386 m. 60 (776 kc1) • Montpellier•National 224 m. (1.339 kca) • Paris-National 
386 m. 60 (776 kcs) • Nice-National 253 m. 20 (1.185 kca) de 6 h. 30 • 8 b. 45 Hulement 1 
de 11 b. 30 a 14 b.; de 15 b. a 21 b.15 • Radio-Toulouse relaie Ju pr.,.-rammes de la 
Radiocliffusion Nationale, lei ioun ouvrabies de H b. 30 a 17 h. 30. • CRAINE DU 
SOIR : de 22 b. 15 a 24 b. ; 6mission nationale a ,rrande puinanc:e 1ur 386 m. 60 : 

RADIODIFFUSION ALLEMANDE. - Europasender West 1.648 m, (18% kcs) • 
Rennes-Tbourie 431 m, (695 kca) • 

Bordeaus,N6ac 278 m. 6 (1,077 kcs) • Poste Parisien 360 m, 6 (832 kca) • Stuttcart 
522 m, 6 (574 kcs) • Vienne 506 m. 6 (592 kcs) • Pracne 470 m. 2 (638 kca) • Col-
455 m. 9 (658 kcs) • Munich 405 m. 4 (740 kcs) • Leipzic 432 m. 2 (785 kca) Berlin • 
356 m. 7 (841 kcs) • Hambourc 332 m. (904 kcs) • Breslau 415 m. 8 (950 kc1) • Kmnicshers 
291 m. (1.031 kcs) • Saarhruck 240 m. 2 (1.249 kcs). 

Dz'manc"/;e 
11Juin 

7 h. Radio-Journal de Paris. 
7 h.15 Ce disque est pour 
vousJ unc presentation de 

Genevieve Maquct. 
8 h. Radio-Journal de Paris. 
11 h. 15 Cc disque est pour 

vous r(suite). 

gcriennc : Prelude, Rapsodic 
ntanrcsque, R~verie du soir, 
Marche !ran\:aisc (Sain/­
Saens), par l'orch. - Romeo 
•·t Juliette (C. Gounod) : 
« Prelude >, par l'orch. 
« Arlette >, par Martha An­
gelici, « Madrigal >, par 
Martha Angelic! ct Albert Gi­
riat, « Cavatine », par Al­
bert Giriat, c Ballet : En­
tree des joalllicrs, la flan­
cec et Jes fleurs, Danse de la 
flancCe ,., par l'orch., c. Duo 
du 2• acte •• par Martha An­
gelici ct Albert Giriat - Es­
pana (Chabrier), par l'orch. 
14 h. Radio-Journal de Paris 
14 h. 15 Lucienne Delfor,ic -

<Euvres de Debussy : Pre-
9 h. Radio-Journal de Paris. miere arabesque, Le vent 

dans la plaine, Les collines 
d' Anacapri, L'isle joyeuse. 
14 h. 30 Pour nos jeunes. 

la 15 h. Radio-Journal de Paris. 

9 h. 16 Musiquc enregistree. 
9 h. 45 La Rose des Vents. 
10 h. Transmission de 

n1esse dominicalc. 
11 h. Nous vous invitons a 

ecouter. 
11 h. 20 Les Maltres de la 
.\tusiquc : « Beethoven », 
8V('C 1a· Societe des Instru­
lnenls a vent, dir. Fernand 
Onbradous - Octette op. 103. 

11 h. 45 «Violons d'Ingres•, 
presentation de Philippe 

Richard. 
12 h. Les nouveautes dn di­
manche - Chanson de Barce­
lone (J. Reno), par un orch. 
- Fcu de paille (M. Valet), 
par Jean Clement - Mimi 
c'est fini (flieyel-Ouuru), par 
l'orch. Rys - Monsieur Jo 
(Viney-Lopez), par Andrex -
l.lhellule (G. Luypaerts), par 
Guy Luypaerts et son orch. 
de dansc - Ma douce (Plan­
te-Lafarge), par Andre Cla­
vcau - Y a des rues (Dries­
sen-Prudhomme), par Lu­
cienne Delyle - Rue des 
Acacias (Mendizabal); par 
Ramon Mendizabal ct son 
orch. - Monsieur le Vent (L. 
Vali), par Tino Rossi - Me­
tamorphose (Lnypaerts-Tho­
reau) - La le~on de piano 
(Vandair"Betli), par Maurice 

Chevalier. 
13 h. Radio-Journal de Paris. 
13 h. 10 Editorial de 

Philippe Henriot. 
13 h. 20 L'Orchestrc lyrique 
de Radio-Paris, dir. Manuel 
Infante avec Marthe Angelici 
et Albert Giriat - Suite al-

15 h. 15 « La sonnettc 
d'alarmc >, comCdie en 
trois actes de Maurice 
Hcnnequin, prcscntee par 
Andre Allehaut ct inter­
pretee par Maurice Es­
cande, Marcel Sicard, 
Georges Cusin, Eug~ne 
Frouhins, Fernand Fa­
hrc, Christian Argcntin, 
1,t•nrµI':,, C:d111zat·, It• pdil 
11. Rmot, Gisele Pascal, 
Jeanne Venial, Della Col, 
Annette Polvre et Clary-

Monthal. 

17 h. Radio-Journal de Paris 
17 h. 05 Werther, extraits 
(Massenet) • 0 nature plei­
ne de grAce •• par Georges 
Thill - c Clair de lune •• 
par Ninon Vallin ct Georges 
Thill, < J'aurais sur mo poi­
trine >, par Georges Thill, 
« Air des larmes >, par Ni-

non Vallin. 

18 h. « Nippon », emission 
cons11creo au Japon et a 

l'Asic orlentole. 

18 h. 15 « Le creur de Pa­
ris >, une realisation de 

Pierre Hiegcl. 
19 h. Sport ct musique. 
19 h.30 La France dans le 

monde 
19 h. 40 Musiquc 
20 h. Raclio-Jourunl de Paris. 

J'aime 
HA V AI paradis du monde 

deux nouveaux succes 
des 

Soeurs Etienne 

LA VOIX DU REICH - De 7 b. 15 a 7 h. 30, de 13 h. 15 a 13 b. 30, de m,.1$ 
• a 17b.30,de 18b. U9h.,de 19b.a 19b.151ur 1.641 m 

20 h. 15 Grand Concert 
Public de Radio-Paris : 
« Cycle Beethoven >, (rc­
transmis depuls le Thea­
tre des Champs-Elysees), 
avec le Grand Orcbestrc 
de• Hadio-Paris. dir . . Wil-
11•111 ~lt•11g,•lberg, Otto 
Son1H"n. p:anistr - Oun•1·­
l11n• dt• Fidelio I\'r 
Coru.·t>r ·o <'II sol 111ajt•11r 
1wur pinno t•I nr<·lwsln· 
op. !'"18 ( IHO:i) - \'Jll' Sy111-
bcn11 et In Chorale de 
Hadio-Paris - Vil• Sym­
phonie en In majeur op. 
92 (1812) : Poco soste­
nuto, Allegretto, Presto, 
Finale allegro con brio. 

22 h. Radio-Journal de Paris 
22 h. 16 Rcsultats sportifs. 
22 h. 20 « Les dragons de 
l'lmperatrice » operette de 
Duval et Van !Loo. Musiquc 
d'Andre Messager, interpre­
tee par Renee Rcstanges, Ar­
vez-Vernet, Marthe Ferrarc, 
Roi:quctty, Camille Maurane. 
Rene Herent, Andre Balbon, 
la Chorale de Radio-Paris ct 
l'orch. de Casino dir. Victor 

Pascal. 
24 h. Radio-Journal de Paris. 
Oh. 16 Un peu de dansc -
Marmelade ·(P. Allier), par 
Pierre Allier et son orch. - El 
tromblon (JI!. Melfi), par Ma­
rio Melfl ct son orch. - Palm 
Beach (Chadel-Rostaing), par 
Andr6 Ekyan et son orch. -
Beau voisinage (Beauvois), 
par Andre Beauvois ,t son 
oreh. - Fox de Pierre (P. Al­
lier), par Pierre Allier ct son 

orchestre. 
2 h. Fin d'Cmission. 

ltINFORM>\TI~ PERMANEN · 
CB QUE YOUS NE DEVF.Z PAS 

IGNORER : Dimanche. 5.40, 
7.25, 7.40, 7.55, 8.10. 14.25, 
14.40. 14.55, 15.10, 20.25, 
20.40, 2~55, 0.40, 0.55 ; lun­
di : 5.40, 7.55, 8.10, 8.55, 
9.10, 9.25, 9.40, 0.25, 0.40, 
0.55 ; mardl : 5.40. 7.55, 8 .10, 
8.55, 9.10, 9.25, 9.40, 0\.25, 
0.40, 0.55 ; mercredi : 5.40, 
7.55, 8.10, 9.10. 9.25, 9.40, 
0\.10. 0.25. 0.40, ~.55 ; jcudi : 
5.40, 7.55, 8.10, 9.10, 9.25, 
9.40, (UO, 0.55 ; vcndredi : 
5.40, 7.55, 8.10, 8.55, 9.10\. 
9.25. 9.40, 0.40, 0.55 ; same­
di : 5.40, 7.55, 8.10, 9.10, 9.25, 
9.40, 0.25, 0.40, 0.55. 

Cs ous vous PouvEZ PAIRE 
AU.JOURD'HUJ : Dimanche : 
8.40, 9.55, 15.40, 1.10 ; lundl : 
6.25, 8.40 9.55, 1.10 ; mardi 
ct mercred i : 6.25, 8.25, 8.4 0, 
9.55, 1.10 ; Jeudi : 8.40, 9.55, 
1.10 ; vcndredl : 8.25, 8.40, 

9.55, 1.10 ; samedi : 8.40, 
9.55, 1.10. 

p ltOGRAMh-lB DES SPECTACLES : 
Dimanche : 5.55. 6.55, 11.10, 
11.25, 11.40, 11.55, 12.40, 
12.55, 13.10, 13.40, 13.55, 
14.10, 18.25, 18.4(\ 18.55, 
19.10. 23.10, 23.25, 23.30, 
23.55, 0.10 ; lundi : 5.55, 
11.10, 11.25, 11.40, 11.55, 
12.40, 23.10, 23.25, 23.40, 
23.55 ; mardi : 5.55, 6.55, 
11.10. 11.25, 11.40, 11.55, 
12.55, 23.10, 23.25, 23.40, 
23.55, 0.10 ; mercredi : 6.55, 
11.10, 11.25. 11.4()1, 11.55, 
12.40, 12.55, 23.10 23.40, 
23.55 ; jeudi : 5.55, 11.10, 
11.25, :ll.40, 11.55, 23.10, 
23.25, 23.40. 23.55 ; vendredi: 
5.55, 11.1(), 11.25. 11.40, 11.55, 
12.40, 23.10, 23.25, 23.40, 
23.55, 0.10 ; samcdi : 5.55, 
11.10, 11.25, 11.40, 11.55, 
12.40, 23.10, 23.25, 23.40, 
23.55. 

L'ACTUALTT8 SPORTIVE : Di­
manche : 10.55! 12.25, 19.43, 
21.10, 0.25 ; undl : 6.40, 
12.25, 21.10. 0.10 ; jeudi : 
6.4(1, 12.25, 21.10, 0.10 ; ven­
dredi : 6.40. 12.25, 21.10, 
0.25 ; samedl : 6.40, 12.25, 
21.10, 0.10. 

FEMMB BT LA BEAUTS : Mer­
credi : 5.55, 10.55, 21.10. 

'MODE BT L'ELEGANCB A PA­
RIS : Jeudi : 6.25, 10.55 ; sa­
medi : 6.25, 10.55, 21.25. 

ACTUALITB MUSICALE : Di­
manche : 6.25, 15.25, 17.55, 
21.25. 

ACTUALITB INDUSTRIBLLif'1!T 
COMMERCIALS : Dimanche : 
6.40. 17.10, 22.10 ; tous lea 
jours : 15.25, 22.10. 

ACTUALIT£ AGRICOLE BT LB 
J"ARDINAGB : Dimanche : 7.10, 
13.25, 21 .40. 

1W>IODIPPUSION-
NATJ O NALt, 

7 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
7 h. 45 Emlss. de la Journee. 

7 h. 48 Gymnastlque. 

8 h. 05 L'Agenda de la Fran­
ce, par Adhemar de Montgon. 
8 h. 10 Dlsques. 
8 h. 15 Programme sonore 

de la semnine. 
8 h. 30 Rad.-Jour. de France. 

8 h. 45 Service protestant. 
LHS COURS DB LA DOURSE DF.S 

VALBURS DE PARIS : Lundi : 
15.10, 21.25 ; mardl, mercre-
dl, Jeudl et vendredi : aux 9 h. 10 Dlsques. 
m6mes heures. 9 h. 15 « Faubourg Salnt-

L' ACTUALITB BCONOMIQUB : Martin >. Realisation Robert 
Dimanche : 5.10, 18.10 ; Jun- Beauvads et Jean •Monfissc. 
di, mardi, mercredi. Jeudl, 
vendredl, samedi : 5.10, 9 h . 37 Emiss. de la journee. 
21.55. 9 h. 40 Courrier des audl-

BULLBTIN FINANCIER : Di- teurs, par Alex Surchamp. 
manchc : 5.25, 19.28/ 21.55, 9 h. 50 Releve de la Garde 
22.55 ; lundl, mard , mer- ct envoi des Coulcurs devant 
credi, Jeudi, vendrcdl, same- l'Hlltel clu Pare, a v:chy. 
di: 

5
'
25

· 
21

.40, 
22

·55· 10 h. 10 Messe celebree en 
Vm EN PROVINCE : Diman- I 'eglise des Carmes. Presen­

che: 15.10, 16.10, 17.40, 1.40; tat:on et commentaires. par 
hmdl : 10.55. 1.4Q ; mardi : · le R. pC Roguct. 
6.40, 12.25, 1.40 ; mercredi : 
6.40, 12.40, 1.40 ; Jeudl : 11 h. 25 Disque. 
12.40, 1.40 ; vcndredl : 10.55, 11 h. 30 Concert de muslque 
1.40 ; samedl : 15.10, 1.40. variee. dlr. Julien Prevost. 

VIB A PARIS : Dimanche : 
15.25, 17.25, 1.25 ; lundi : 
6.10, 12.55, 1.25 ; mardi : 
6.10, 12.10, 1.25 ; mcrcredi : 
6.10, 12.10, 1.25 ; jeudl: 6.10, 
12.55, 1.25 ; vendrcdl : 6.10, 
12.55. 1.25 ; samedi : 6.10, 
12.55, 1.25. 

ACTUALITB JIIPJ'lQUB : Di­
manche: 8.25, 12.10. 19.55, 
20.10 ; Jundi, jcudl, vendrc­
dl, samedl : 6.55, 8.25, 12.10. 

CB QUE vous POUVEZ BCOU­
TER A RADIO-PARIS, RADIO­
DIFFUSION NATIONALB BT RA­
DIFPUSTON ALLBl'olANDB : Di­
manche : 10.10, 10.25, 10.40, 
16.25, 16.45, 16.55, 22.25, 
22.40 ; 1undi, mardl, mcrcre­
di, Jeudi, vcndredl, samedi : 
7.10. 7.25. 7.40, 10.10. 10.25. I 
10.40. 22.25, 22.40. 

ACTUALITE Gfo-POLITIQl:E : 
Mnrdi : 10.55, 21.10. 

(Photo llarcourt.) 
J.UCIEN)fE DELFORGE :J 



PAUL MEURISSE 

12 h. 27 Sports. 

12 h. 30 Rad.-Jour. de France. 

12 h. 40 Editorial 
de Philippe Henrlot, 

12 h. 50 Dlsques. 
12 h. 55 Emlss:ons 

de la jo.irn~e. 
13 h . L'Alphabet de la Fa­
mllle c c ~orges et Fran­
~olse vlsltent les Invalldes > 
(2' diffusion redemanMe), 
avec Pierre Bertin, Larquey, 
Charpln, Fran~olse Morhan­
ge et Jes chceurs, dlr. M. 
Liener, la Musique des Gar­
dlens de la Paix, dir. Cou-
1'.breuf et l'Orch. de la Ste 
des Concerts du Conse.-va­
tolre, d:r. Charles Munch. 

13 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
13 h. 45 Editorial 

de Philippe Henriot. 
13 h. 55 Disques. 

Faure): Chorale de la Radio­
diffusion nationale, chef : 
Felix Raugel - 3° La lyre et 
la harpe, fragments- (Saint­
Saens), avec le concours de 
Miles Guill am at Jane de Fa­
ria, Germaine Rauer, Hen­
r:ette Barreau, MM. Jean Pla­
net, Jean Claverie, Julien 
Berlheau. Chorale de la Ra­
diodiffusion Nationale, chef: 

I 
Felix Raugel. 

19 h. La vie des Communes. 
19 h. 05 Reportage de la 
course cycliste Paris-Reims, 

par Georges Briquet. 
19 h. 25 Resultats sportifs. 
19 h. 30 Rad.-J our. de France 

19 h. 40 Editori11J 
de Philippe Henrlot. 

19 h. 50 Disque. 
19 h. 55 Annonce 
des emissions de la soiree. 
20 h. « Shanghai, Cham­
bord et Cle > (8• episode), 
roman radloph. en neuf epi­
sodes, d'O.-P. Gilbert, avec 
MicMle Alfa, Michele Gilbert, 
Mona-Doi, Helene Manson, 
Madeleine Geoffroy, Marthe 
Alyda, Jacqueline Gautier, 
Rosine Luguet, Jeanne Perez 
Denise Kerny, Lucien Coedel; 
Bernard Blier, Jacques Va­
rennes, Jean Brochard, Jean 

d"Yd. 

10 h. 15 Revue de presse. 
10 h. 30 Muslque 

de la matinee. 
11 h. Selection de disques. 
11 h. 05 La jeunesse 

allemande chante. 
11 h. 30 Court instant 

musical. 
12 h. 30 Informations. 
12 h. 40 Concert populaire 

allemand. 
14 h. Informations 
et commulllique de guerte. 

14 h. 15 Court Instant 
sonore. 

15 h . Deux conies 
des freres Grimm. 

15 h. 30 Solistes. 
18 h . Ce que souhaitent 

Jes soldats. 
17 h. Informations. 
18 h. Immortelle musique 

des maitres allemands. 
19 h. Le miro;r du temps 

du dimanche. 
20 h. Informations. 
20 h.15 Richard Strauss, 

une Image de sa vie, 
22 h. Informations. 
22 h. 15 'Le maitre 

Wllly Steiner joue. 
23 h . Muslque avant minuJit. 
24 h. Informations. 

Muslque apres mlnult. 

1· h. :L:I a 7 h. 30 Informa-
20 h . 30 Le trio des Quatre. tions et editorial. 
20 h. 45 « A l'ecoute du 13 h. 15 a 13 h . 30 Journal 

Theatre >, par Ange Gilles. 18 h. a 19 h.Pf:~eeure fran~ai-
21 h. Emission dramatlque : se: L'Hurtadel_le et Jacquin -
« Bureau central des ldees >, Grand concert - Comedle ra­
un acte d'Alfred ~hri, avec dlophonlque - < Le train de 
Christian-Gerard, Robert Dal- 8 h. 47 >: messages des tra­
ban, Gaetan J or Leo Lari-, vailleurs et prlsonniers fran­
ve, Gaston Severin, Severine, tais a leurs families - Grand 
Raymonde Vernay Germaine roman radiophonlque - Chro-

Moncray. nique des travallleurs fran-

R ~ais en Allemagne. 

21 h. 40 Edlitorial 
• 14 h : Fleurs de France : 

Musique fran~aise et virtuo­
ses fran~ais avec Roland 
Charmy : Sarabande (J. Au­
bert) - Tambourln (To,sette) 

21 h. 30 ad.-Jour. de France.1 19 h. II 19 h. 15 Informations. 

de Philippe Henriot. 

Lundi 
12 ;uin 

4 

Chasse au loin (P. Ga,u­
berl) - Intermezzo du con-

certo russe (E. Lalo) . 

14 h. 15 Des histolres et de 
l'Histoire, par Sacha Guitry. 
14 h . 30 Les belles chorales 
de France : II est bel et hon 
(Passerata) - A Saint-Maio 
(harm. M. Perissas) _ La me­
re Antoine (harm. J. Cante­
loube) par la Chorale de la 
RadiodilTusion Nationale -
Concert varie, dir. Armand 
Bernard, avec Janine Mi­
cheau - La f~te au village 
volsln, ouv. (Boieldieu), La 
Perdrlole (M. Emmanuel) 
par l'orch. - Chanson trlst: 
(Duparc), Phydile (Duparc), 
par Janine Micheau. - Arle­
quln, extrails (A.. Gouard), 

par l'orch. 
15 h. Transmission du Thea­
tre du Capltole a Toulouse : 
c La damnation de Faust >, 

d'Hector Berlioz. 

21 h . 50 Disque. 

21 h. 55 Sollstes : Sonate en I 
la pour piano et vlolon 
(Schubert) : Helene p;gnari 

et Andre Asselin. 

22 b. 15 Muslque symphoni- 1 
que , Le domino nolr, ouv. ~D "DIO 1>& n1sll 
(Auber) - Espana (E. Cha- .J\l\ -1 .nn 

brier). 1:;;;_..,_...._ ..... ._. .... ..,iiiiiillliiaaaal.l 
22 h. 30 Rad.-J~ur. de France. I; 6 h. 15 Radio-Jour. d e Paris. 
22 h. 35 Les v1cux refrains, 7 h. Musique enregistree. 
avec l'orch. Jacques Meteh~n. 7 h . 15 Culture ph sique Hvcc. 
23 h. 15 La critique des films, I Andre Guichot. 

par Georges Cha.perot. 7 h. 30 Harmonie des Gar-
23 h. 45 Rad.-Jour. de France. diens de la Paix, _dli;, F~lix 
23 h. 58 c La Marseillaise >. Coullbe!-'f - Le ~01 I a ~,t · 

Invocation a Samte-Cec1le -
24 h. Fin des emissions. F~te aux flamheaux - Merce-

des la Marena. 

De 19 h. 11 19 h. 15 : 
LA HAUTE BRETAGNE 

17 h . 30 Rad.-Jour. de France. '""~""""''R;."""'""D"'ro"'1>""1"'p-F"'u·s""1·o""N_..,,,l 
17h.35 Reportage du Grand AL[U:Af_ANDCJ 
Prix du Jockey Club, au •L. L 
Tremblay,.._ par A. Surchamp 

8 h. Radio-Journal de Paris 
8 h . 15 ·Le music-hall du ma­
tin . Montmartre ~Blareau­
Mu.,cat), par Richard Bla­
reau ct son orch. - J'ai qu'a 
l'rcgarder (Siniauine-Piaf), 
par Edith Piaf - Le p'tit h<l­
tel (1. Trane/Jani), par .Jean 
Tranchant - Mon oomr est 
toujours pre, de toi (Bour­
tayre), par Guy Luypaerts 
et son quintette - Evangeline 
(Plant,-Lafarge), par Andre 
Claveau - La va1se de tou-et Hobert Han!. 

17 h. 45 Orch. National, d:r. 
D.-E. Inghelbrecht : Les 
poetes ln&plrateurs des mu­
siclens : Victor Hugo - 1° Ce 
que l'on entend sur Ia mon­
tagne (Liszt) - 2° L es DJinns, 
pour chreurs et orc11estre (G. 

6 h. Concert jours {Ro11: aud-Vetheuil) , 
du port de Hambourg. par Lys Ganty - C'est une 

7 h. lnformatlons. danse brune (V. Ccotto), par 
8 h. Concert d'orgue. Emile Carrara et son ens. -
8 h . 30 Jolies chansons I Un soir de fete (Delannau-

pour le dimanche matin. Lysls), par Andre Pasdoc -
9 h. Notre coft'ret a bijoux. La Morena (Vaissade-Chan-
10 h . Informations. tg), par Rose Avril - Jeune 

generation (N. Coward), par 
le Quintette du Hot-Club de 
France - Oh I ma chere -ima­
ge i(Rruno-Chapus), par Jean 
Bruno - Refrain monotone 
(Martereg-Brauard), par Ma­
rie-Jose - Peter Kreuder 
Joue Cora · Terry (Kreuder­
Schwenn), par Peter Kreu­
der - -Le corbeau et le fro­
m.age (Rostaing-Renard), par 
Alex Renard et son orch. 
9 h. Radio-Journal de Paris 

9 h. 15 L'Ecole familiale. 
9 h. 30 Rad.-Scolaire, I 'emis­
sion du Ministere de !'Edu-

cation Nationale 
9 h. 50 Arr~t de !'emission. 

• 
11 h. 30 Soyons pratiques. 
11 h. 40 Irene Eneri - Sonate 
n• 6 en fa majeur : Allegro, 
Allegretto (Mozart) - Ballade 
•(Debussy), Soiree dans Gre-

nade (Debussy). 

12 h. Programme sonore. 

12 h. 05 L'Orch. de Varie­
tes de Radio-Paris, dlr. 
Guy Paquinet avec Marie 
Bizet, Paul Meurisse ct 
Henri Bernard - Dans 
mon refrain y a de la 
musique (Cosle-El/011), 
'J:ic et tic et toe (Bruno­
Chapus), Tu peux par­
tir (Solar), Tu m'appren­
dras (Sarbeck), par l'or­
ch. - Arlene (Gaste-Dau­
uen), Nicolas Colin, Co­
las (Pearl.11-Darieux), par 
Marie Bizet - Je tire ma 
reverence (P. Bastia), Ii 
p~chait (Louigu11~Marte­
lier), Le capitaine a sa 
boussole (Lopez-Broceg), 
par l'orch. - Tour de 
chant par Paul Maurlsse 
- Elle et iui (CombelCe­
Gaste ), Dansez (Wros-

koff) par l'orch. 

13 h. Radio-Journal 
de Paris. 

13 h. 10 Editorial 
par Phill ppe Hen riot. 

13 h. lW Ass. des Concerts du 
Conservatoire dir. Gustave 
Cloez avec Eliette Schenne­
berg, Henri Medus et Lucien 
Lavaillotte - Herodiade, se­
lection (Mas.senet) : « Pre­
lude du t ' acte •• par l'orch. 
« Air de Samuel : Encore 
une dispute •• par Henri 
Medus, Air d'Herodlade : 
« Venge-moi d'une supr~me 
offense »; par Ellette Schen­
ne berg, « Danse sacree >, 
Mlle solo : Lucien Lavalllot­
te, « Prelude du 3 acte · > 
par l'orch. « Duo : Astre 
etincelant », par Ellette 
Schenneberg et Henri Medus. 
« Fragments du ballet >, par 

l'orchcstre. 

14 h. Radio-Jour. de Paris. 
14 h. ·15 •Le fermier"a l'ecoute 

14 h. 25 Pfle-m~le. 
15 h .Arret de !'emission. 

• 
17 h. Radio-Journal de Paris. 

17 h . 15 Ecoutez .mesdames 
17 h. 45 'Musique enreghtree. 

18 h. La galerie de& pheno­
mi:nes : Le dentiste bala-

deur, par Guy Des Cars. 

18 h. 15 Roger Lucchesi et 
son ensemble. J 'ai hesoln 
d'un am! (R. Lucchesi) -
se·renata andal uza (R. Luc­
chesi) - Pour Helene (R. 
Reaux) - Dans vos yeux (R. 
Lucchesi) - Le joye\!x ban-

dit (R. Lucchesi). 

18 h. 30 Voyage au pays des 
ast~es, par Albert Rane. 

18 h. 45 Les Paraphonlstes 
de Saint-Jean des MA.tines. 

19 h . Les actualites. 

19 h. 16 Michel Ramos. Ar­
menonville (M. Ramos) 
Swing en sol (M. Ramos) -
Delhi (M. Ramos) . Jim (F. 

Lopez). 

19 h. 30 Les Waffen-SS. 
19 h. 35 Musique enregistreP. 

19 h. 45 De par le monde. 

20 h, Radio-Journal de Paris. 
20 h. 15 Programme. sonore. 

20 h. 20 Muslque. 
21 h. Georges Oltramare, un 

ncutre,; vous parle. 
21 h. 10 Musique enregistree. 

21 h.15 « 72, rue dt•s 
Eglantines ». skekh radio­
phoni<[ue de PittiTe Thurcau. 

21 h. 30 Le rythme du tern ps. 
22 h. Radio-Journal de Paris. 

22 h. 15 Andre Ekyan et 
son orch., Raymond Ver­
r.ey if son ens. tzigane, 
Jean Jal et sa section 
ryt~mique. avec Jose 
Christian - Serenade a la 
mule (Friml), par A. 
Ekyan - Serenade op. 26 
(P. 1'chaikowsky), par R. 
Verney - Deux succes de 
fino Rossi : J ' ai deux 
mots dans mon c.amr (R. 
Lucchesi), Le chant du 
guardian (L. Gaste)f par 
Jean Jal - P alsir 
d'amour (Martini), par 
Andre Ekynn - Deux dan­
ses fran,aises : La tour-
11cus(, ·Bourree berricho­
nc (harm. M. Soulage) -
Le ciel fait sa priere (J. 
Jal), Un J'.eu de r~ve et 
d'espoir ( . Jal), par Jo­
se Christian - La bigui­
ne (C. Porter), Coubana­
kan (Lecuana), pur A. 
Ekyan _ Fantaisie sur des 
r'ythmes populaircs hon­
g10JS (Verne.11) - Serena­
cir de la nuit (N. Colet­
ti), par J. Jul - Frcnesle 
(Richard), par A. Ekyan. 
rrois succcs de Jean Jal : 
Si vous savicz pour qui 
je chante ; Madame, re­
,Jites-mo: cette chanson ; 
C'etait u n e histoire 

d'amour, par J. ,Jal. 

23 h . « Toi et moi • (P. (;e. 
raldy) , extraits. 

23 h. 15 Ouvertures, vaises 
et ballets - Matin, midi et 
soir A Vienne, ouv. lF. 1,•on 
Suppe), par un grand or­
che&tre, dir. Otto Dobr:ndt -
Je t'appartlens. · valse de 
l'operette « Jakuba • (John. 
Strauss), pa, un grand orch., 
dlr. Reinhold Merten - Le 
domino nolr, ouv. (Auber), 
par un grand orch., dlr. Paul 
Mrnssnrt - Ballet de Sylvia : 
Prelude, Les chasseresses, 
Intermezzo, valse lente, Piz­
zicati, Cortcge de Bacchus 
(1,. Delibes), par l'Orch. 
Philh. de Berlin, dlr. Alols 
l\fel'.char - Fanst : < Vgl~e > 
(Gounod), par l'Orch. Phllh. 
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dP. Berlin, dlr. Hana Schmidt-112 h. 40 Editorial 
Isserstedt. de Philippe Henriot. 

24 h. Radio-Journal de Paris .. 12 h. 50 Disque. 
Oh. 15 Musique enreglstr~e. 12 h. 55 Annonce 

des emissions de la journee. 
2h. Pin djmisslon. 

RADIODIPPUSION' 1 
NATIONALE 

6 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
6 h. 40 Informal. paysannes. 
6 h. 45 Pour commencer la 

journee. 
7 h. 05 Education ,physique. 
7 h. 25 L'Agenda de la Fran­
ce, par Adhemar .de Montgon. 
7 h. 3 0 Rad.-Jour. de France. 
7 h. 45 Ce que vqus devez 
sa,voir: France-Famllle. Cen. 

tre d 'education sanltaire. 
7 h. 55 Programme sonore. 
8 h. Danses varlees : Forla­
ne, dense venltlenne (1.-S. 
Bach) - Menuet (Boccherini) 
- Suite de ballet (Gretry) : 
a) Tambourin; b) Menuet; 
c) G:gue _ Menuet des follets, 
extralt de « La Damnation 
de Faust » (Berlioz) - Fa­
randole, ex trait de « L' Arle­
slenne » (G. Biul) -. Danse 

(C. Debussy). 

8 h. 25 Lyon-Magazine (sur 
Lyon-National et Grenoble­

National seulement). 
8 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
8 h. 45 Di sques : Le Prince 
Igor, ouverture (Boorodine) • 
La dame blanche, ouv. (Boiel­
dieu) - La dame blanche, 
« Reverie de G e o r g e s 
Brown » (Boieldieu). Chant: 
Villabella - Le Pre-aux-Clercs 
(Herold), par Germaine Fe-

raldy. 
9 h . 10 Le Commissariat ~•­
neral aux spott. vou, parle. 
9 h. 20 Education nnlionale : 
H;stoire : « La Tour d 1Au­
vergne ». Philosophie : « ,I.a 
Profession dl' Foi du Vicairc 
Savoyurd », dt• Rousstau. 
LitterQtur,• : « Les Martyrs », 
dr Chat1•anhriond, texte com­
mente. Varielc: • Le tabac ». 
9 h. 55 Disqucs. 
10 h. a 11 h 25 Cours et 
conferences- de la Radiodiffu­
sion fran~aise (sur Paris-

National seulement). 
10 h. Annonce des emissions 

de la Journee. 
10 h. 02 Horloge parlante. 

Arr~t de l'em:sslon. 

• 
11 h. 25 « Notre action ». 

Chronlque sonore 
du Secours National. 

11 h. 30 Radio-Jeunesse 
Empire. 

12 h. 57 Espoirs et Jeunes de 
la chanson. avec Porch. Hen-

ri Poussigues. 
13 h. 25 Causerie sur le soya, 
par M. Brochon : « La fa­

rine qui guerit. • 
13 h . 30 Rad.-Jour. de France. 

13 h . 45 Editorial 
de Philippe Henl1iot. 

13 h. 55 Disque. 
et annonce des emlss:ons 

de la journee. 
14 h. Arrit de l'emiss:on. 

• 
18 h. Concert de musique 
Iegere, par l'orch. de Lyon. 
18 h. 25 Chronique 

de la Loterie Nationale. 
18 h. 30 Pour nos prlsonniers. 
18 h . 35 Chronique 

de la Famille. 
18 h. 40 Suite du concert 

de musique legere. 
19h. La Voix du Travali. 
19 h. 10 Chrondque 

de la Waffen SS. 
19 h. 15 Sports. 
19 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
19 h. 40 Editorial 

de Ph:lippe Henriol. 
13 h. 55 Disques et annonce 
des emiss:ons de la Journee. 
19 h. 55 Emissdons 

de la soiree. 
19 h. 57 Disque. 
20 h. Les marionnettes de la 
III• Republique, habillees 

par Martini. 
20 h. 30 Musique de chambre 
et solistes. :30 quatuor a cor­
de(Dalayrac), par le quatuor 
,Leon Pascal - Athys : « Air 
de Sangarido (Lully), Ron­
do, extrait des F~tes venl­
ticnnes (Campra), Frals et 
gal ruisselet (Scarlatti), Cas­
tor e.t Pollux : « Air de 
!'amour ;,. (Rameau), par 
Martha Angelic! • Qulntette 
de J~ Truite (Schubert), par 
Ninette Chassaing, J. Du­
mont, Leon Pascal, Robert 

Salles et Delecluse. 
21 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
21 h. 40 Editorial 

de Philippe Henriot. 

21 h. 50 Disque. 
21 h. 55 « Les A ventures de 
M. Lerry », par Rene Bar­
javel, avec Noel Roquevert, 
l\aymonda Vernay et Jean 

Henze. 
22 h. 15 Muslque symphoni­
que : Extra;ts de « L'Arle­

slenne » (Bize·t). 

22 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
22 h. 35 Emissions 

du leudemain, 

t:ques (Mouton) - Danses 
populalres fran~aises (/. 

T(er.,ot). 

23 h. 45 Rad.-Jour. de France. 
23 h. 58 « La Marseillaise ». 
24 h. Fin des emissions. 

De 19 h. a 19 h. 15 : 
LA BRETAGNE AGRICOLE 

RADIODffF'USION 

ALLEMANDE 

5 h. Musique ma1!inale. 
5 h. 30 Informations. 
6 h. Concert matinal. 
7 h. Informations. 
7 h. 15 Jolies melodies 

j ouees et chantees. 
7 h. 30 A ecouter 

et a retenir. 
7 h. 50 Musique du matln. 
9 h. Informations. 
9 h. 1 O J.oy,eux ecbos. 
10 h. Musique de la matinee. 
11 h, Petit concert. 

11 h. 40 Reportage du front. 
12 h. Muslque 

pour l'arr~t du travail. 
12 h. 30 Informations 

et aper~u sur la situation. 
14 b. Informall!ions 
et communique de guerre. 

14 h. 15 Court instant 
musical. 

15h. Jolles voix 
et lnstrumentistes connus. 

16 h. Otto Dobrindt 
et son -0rchestre. 

17 h. lnfonnatlons. 
17 h. 15 Ceci et eela 

pour votre amusement. 
18 h. 30 ,Le miroir du temps. 
19 h. Causerie. 
19 h.15 Reportage du front. 
19 h. 30 Intennede musical. 
19 h. 45 Causerie. 
20 h. II\lormatlons. 
20 h. 15 Un peu pour chacun, 

deux de varietes. 
22 h. Informations. 
22 h. 15 Nous faisons 

de la muslque 
23 h. MuS:que avant mlnuit. 
24h. lntonnatlons. 

Muslque de nult. 

8 h. 4 7 > : messages des tra­
vailleurs fran,~als 1l. leurs fa­
milies - Grand roman radlo­
phonique - Chronlque des 
travallleurs f,an~als en Alle-

magne. 
10 h. a 10 h. 15 Informations. 

Mardi 
1) JUilt 

6 h. 45 Radio-J our. de Paris. 
7 h. Mnslque. 
7 h. 15 Culture physique avec 

Andre Guichot. 
7 h. 30 Cocktail d'orchestres 
- Je n'al besoln que d'un 
amour (P. Durand), par Paul 
Durand et son orch. - Bon­
jour, bonjour (G. Boulan­
ger), par Georges Boulanger 
et son orch. - II fera Jour de­
main (.A. Clarey), Trois pe­
tits tours (A. Clarey), par 
Alexandre Clarey - Rose-Ma­
rie ne m 'oublie j amais (P 
Kreuder), par l'orch. Frie~ 
drich Meyer-Gergs - Swing 
Panama (E. Carrara) - Rivie­
ra (A. Borelli), par Aime Ba­
relll et son orch. • Machine 
a ecrlre swing (/. Metehen), 
par Jacques Metehen et son 
orch, - 11 pousse des fleu­
rettes (Steurs"Deltour), par 
Jean Steurs et son orch. - Tu 
me manques encore (/. 
Schmitz), par Fud Candrix 

et son orch. 
8 .h. Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 Extraits d 'operettes -
La fille de Madame Angot (C. 
Lecocq) : « Ouverteur », par 
. l'Orcli. symph. de Vienne, 

« Elle est tellement inno­
cente », par Andre Noel, 
« Jours fortunes de notre en­
f ance », par Ninon Vallin et 
Madeleine Sibille, « Duo po­
lltlque », par Ninon Vallin 
et Andre Bauge - La Baso­
che : « Ouverturc », par un 
gd orch. « Ou! de rimes je 
fais molsson », par R~ger 
Bourdin, « Fabliau », par 
Dhamarys, « Duo de Marie 
et Colette >, par Dhamarys 
et Simon - Francois, les bas 
bleus (Messager), par un gr 
orch., dir. Paul Mlnssart -
Fortunio (Messaaer) : « Lll 
maison grise », par Georges 
Thill, « Si vous croyez que 
Je vals dire », par Denya, 
« Air du chandelier >, par 
Ninon Vallin et Roger Bour-

. din. 

9 h. Radio-Journal de Paris. 
9 h. 15 L'Ecole familiale. 
9 h. 30 Radlo-scolaire, !'emis­
sion du Minlstere de !'Edu-

cation natlonale. 
9 h. 50 ArrM ~e l'emlssion. 

• 

LINE ZILGIEN 
(Photo Harcourt.) 

12 h. Programme sonore. 
12 h. 05 Ass. des Concerts 
Lamoureu,<, du·. Eugene Bl­
got avec Marisa Ferrer et 
Georges Nore - Roma (frag­
ments) (G. Bizet), par l'or­
ch. - La . prise de Troie ,, 
« Non, je ne verral pas la 
deplorable fete », « Les Grecs 
·ont disparu » (H. Berlioz), 
par Marisa Ferrer - Breta­
gne n• 3 (F. Casadesus), par 
l'orch. - Le songe d'une 
nult d'ete (.A. Thomas) : Oti 
suis-je, est-ce un prestige ·(A. 
Thomas), Paris et Hel~ne : 
« 0 de la douce ardeur > 
(Gluck), Le rol d'Ys : « Au­
bade » (E. Lalo), par Georges 
Nore - Orient et Occident 

(Sain·t-Saens), par l'orch. 

13 h. Radio-Jour. de Paris. 

13 h. 10 Editorial de 
PhU:ppe Henrlot. 

13 h. 20 L'Orchestre RI­
chard Blareau avec Ro­
gers et Jes Trois Chante­
relies · - Ca monte et 9a 
descend (Julsam), Remi­
niscences d'ete (diver,), 
par l'orch. - Des regrets 
(A. Combelle), Haut 
comme trols pommes ·(D. 
White), ,par Jes Trols 
Chanterelles • Trois suc­
ces de Maurice Chevalier 
(divers), par l'orch. - Mo! 
J'aime 9a (H. Bourtayre), 
Si vous saviez comme ca 
s'passe (1.-F. Mlle), par 
Rogers - L'Europe chante 
(divers), Ohl monsieur 
Goodman (C. Colignon), 

par l'orch, 

14 b. Radio-Journal de Paris. 
14 h.15 Le fermler a l'ecoute. 
14 h. 25 Musique . 
14 h. 45 IL.e rniroir enchanM, 
une presentation de Fran-

90:se Landes. 
15 h. ArrH de l'emlsslon. 

• 
11 h. 35 Le.s Tablettes lltte­
raires : 'Fails divers et ·ephe­

mel'ides lltteraires. 
22 h. 38 Solistes 

17 h. Radio-Jour. de Peri~ . 
17 h. 15 Les harmonies euro-

'2' h. 15 a '2' h. 30 Informations 11 h. 30 Protegeons nos en- peennes. 
et editorial. fants. 

11 h. 50 Courtier des Arts, 
· par Marguerite Rebate!. 

11 h. 55 « Paris 44 », 
pa:r Mary Marquet. 

12 h. Jo Bouillon et son or­
chestre. 

12 b. 27 Sports. 
12 h. 30 Rad.-Jour. de France, 

Sonate ll trois (Leclair) -
Deux ballades medicvales 
IM. Thiriet) - Impressions 
d'Espagne (P. Vellones), par 

13 h. 15 ll 13 h. 30 Journal 11 h. 40 Le Trio des Quatre 
par le. - Au piano - : Louis Maltrier 

le Trio Lautemann. 1'2' h. 15 1l. 1'2' h. 30 Tour d'ho- - Aux quatre vents (Sou-
rlzon. quiere) - Je vous salue 

23 h. L'Orch. de Toulouse, 
dir. Raoul Gullhot : 18 h. 1l. 10 h. L'Heure fran-

La Poupee de Nuremberg, calse : Quand Jes armes par­
ouverture (A. Adam) • Prln-1 lent, ·Jes muses se talsent -
cesse d' Auberge, carnaval A notre micro : Do~ltlus 
(Blocky) • Impressiona exo- Eplphane - <: Le tram de 

mam'selle Marie (L. Maltrier) 
- Une chanson (Louip:uu) -
Ce n'est qu'un tout petlt mou­
cholr (L. Mattrier) • Le die­
hie en bouteille (Botrel) - Se­

renadada (G. Lafarge) 

17 h. 45 Le magasln de cu­
riosites, une presenta'.lon de 

Pierre Hlegel, 
18 h. Heinrich Lorsch et 
Karl Brooger, poetcs ou­
vriers, poetes au travail, par 

Eugene Bestaux. 
18 b.15 Charles Panzfra - Au 
piano : Magdelelnc Panzera­
Baillot - Melodies extraites 

5 



du cycle des « Amours du 110 h. Emissions 
Poete > (Schumann). de la journee. 

18 h. SO La France co Ionia- 10 h. 02 Hor loge parlante. 
le : La gomme laque. Arr@t de !'emission. 

18 h. 45 Yvonne Darle - Au 
piano : Therese Raynaud -
,L'anneau d'argent (Chamina­
de) - Madrigal triste (Rolli­
nat) - SI tu le veux (Kach-

lin) - La berccuse. 
19 h. Les actualltes. 
19 h. 15 Muslque. 
19 h. 15 Muslque 
19 h. 30 La Mil lee fran~alse. 
19 h. 36 Muslque enreglstree. 
20 h. Radlo-Journ. de Paris. 
20 h. 16 Programme sonore. 
20 h. 20 Quarante ans de 

chansons (1'• partle). 
21 h. Les Julfs contre la 

France. 
21 h. 10 Quarante ans de 
chansons (2• partle), avec 
l'orch. de Varletes de Radio-
Paris, dlr. Guy Paqulnet. 

21 h. 46 Christiane Neree. Au 
piano : Germaine Furt - Ro­
se nolr ou gris (Louiguu) -
J'ctals en vacances (D. Whi­
le) - Serenade du reveil (F. 

Carle). 

• 
11 h. « Les Jeunes de la 
Muslque >. Pieces pour har­
pe, par Mlle Binoche : <1) 
Barcarolle (N. Gallon) ; b) 
Feerie (M. Tournier) - Tzi­
gane (M. Ravel). Violon : 

Mlle Josette Durlvaux. 
11 h. 23 Emissions 

de la Journee, 
11 h. 26 Chronlque du Com­
missariat General aux ques­

tions Julves. 
11 h. 30 c France-Empire >, 
par le Commandant Jean 

Renaud. 
11 h. 35 Solistcs. - Pieces 
pour piano, par Henriette 
Roget : a) Humoresque (A. 
Bachelet) ; b) Slcllienne et 
pastorale en ut (G. Taille­
ferre) ; c) Elude de concert 
(G. Pierne) - Melodies, par 
Marguerite Pifteau : a) 
Brouillard ; b) Trois fils ; 
c) Porquerolles (M. ¥vain). 
12 h. FestivRI Louis Beydts. 
Oreb. Radio - Lyrique et 
chreurs de la Rad:odltfus.ion 

22 h. Radlo-Journ. de Paris. Natlonale, dir. de J'autcur. 
22 h. 16 D'hler It aujourd'hui. Chef de chreurs : Yvonne 
22 h. 20 L'heurc du cabaret. Gouvernc. 
23 h, Le micro aux aguets. 12 h. 27 Sports, 
23 h. 15 Curlosltes musicales. 12 b. 30 Rad . ..Jour. de France. 

24 h, Radio-Journ. de Par:s. 
0 h. 15 Musique cnregistree. 
2 h. Fin d'emission. 

ltADIODIPl'UsiO'-f 1

1 NATIONALB 
6 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
6 h. 40 Infonn. paysannes. 
6 h. 46 Potir commencer 

la Journee. 

12 h. 40 Editorial 
de Philippe Henrlot. 

12 h. 50 Disque. 
12 h. 56 Emissions 

de la Journee. 
12 h. 57 Musiquc militafre. 

13 h. 25 Chroni1uc des tra­
vailleurs fran~ais en Allema-

gne. 
13 h. 30 Rad.-Jour. de France, 
13 h. 45 Edilorial 

de Philippe Henriot. 
13 h. 55 Emissions 

de la Journee. 
7 h. 05 Education physique. 14 h. Arr@t de I 'emission. 
7 h. 25 L'Agenda de la Fran­
ce, par Adhemar de Mont-

gon, 
7 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
7 h. 45 Ce que vous dcvez 
savolr : Agriculture. Assu­

rances sociales. 
7 h. 55 Programme sonore 

de la Journee. 
8 h, La Ronde des Metlers 
c Carrlhes et Vocations ». 
c Le PrNre », par le R. P. 

Roguet. 
8 h. 30 Rad.-Jour, de France, 
8 h. 46 Dlsques. 
8 h. 56 Mus.ique symphoni­
que : Le Cal>fe de Bagdad, 
ouverture (Bo~ldieu) - Ex­
traits de c Sylvia > (L. De­
libe•) : a) Intermezzo et 

valse lente ; b) Plzzica1i. 
9 h. 10 ·Education natlonale: 
l-ltterature antique : c Cel­
se, medicorum deus (V) > -
Esthetlque : c La formation 
du goClt (XXVI) > _ Sciences: 
c Les aurores polaires > -
Lltterature fran~aise : c Bal­
zac (II) > : c La personna­
llte > - Varlete : c Palma 

de Majorque :>. 

9 h. 66 Actlvlte sportive des 
travallleurs fran~als en Alle­

magne. 
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• 
18 h . L'actualite catholiquc, 

par le R. P. Roguet. 
18 h. 30 Renovation de la 
France, par Pierre Hebertane, 
18 h. 40 Concert de muslque 
legere, dir. Julien Prevost. 
19 h. La Mlllce fran~aise 

vous parle. 
19 h. 10 Suite du concert 

de muslque leghe, 
19 h. 25 Chronique du S.R.A. 
(Service des Relations avec 

Jes Auditeurs). 
19 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
19 h. 40 Editorial 

de Philippe Henriot. 
19 h. 50 Disque. 
19 h. 55 Emissions 

de la soiree. 
20 h. Emission dramatlque : 
Le Mclodrame d11 Boulevard 
du Crime. < Trente ans ou 
la vie d'un joueur >. Melo­
drame en trois Joum<!es, de 
Victor Ducange et Dlnaux, 
Muslque d'Henrl Martelli, 
avec Jacgues Berlioz, Henri 
Rollan, Jean Marconi, Paul 
<Ettly, Emile Drain, Lucien 

Pascal, Maurice Flandre, 
Fran~oi• Vibert, Serge Fla­
teau, ChRrles Lavialle, Jean 
Erlande, Renee Bourgeon, 
Renee Ludger, Gine Rell, 
Charlotte Clasis, Pierre H -

ral. 
21 h. 30 Rad.-J our. de France. 
21 h. 40 Editorial 

de Philippe Henriot. 
21 h. 50 Disque, 
21 h , 65 Sollste : Audition 
lntcgrale des six Su.ltes pour 
violoncelle seul (J.-S. Bach); 
4• suite (l.-S. Bach) . v:olon-

celle : Pierre Fournier. 
22 h. 15 Muslque symphonl­
que : Dans un Jardin d'ete 

(Delius). 
22 h. 30 Rad.-Jour. de France, 
22 h. 36 Emissions 

du lendemaln, 
22 h. 38 Concert de nult par 
l'Orchestre Radlo-Symphonl­
que, dlr. Jean Clergue. - Le 
rol d'Ys, ouv. (Lalo), , par 
J'orch. - Airs de Fortunlo 
(Messager), par Ginette Guil­
lamat et Joseph Peyron. - Le 
rol s'amuse, ballet (L. Deli­
bes), par l'orch. - Hamlet, 
ballet (A. Thomas) - Reflcts 
d'Allemagne (F. Schmitt). 

23 h. 45 Rad.-J our. de Franc,•. 
23 h. 58 « La Marseilla;se ». 

24 h. Fin des emissions. 

21 h. A !ravers 
Jes operettes classiques. 

22 h. Informations. 
22 h. 16 Musique 

avant minuit. 
24 h. Informations. 

Muslque de nult, 

I~\ VoJXDIT REICH I 
7 h. 15 It 7 h. 80 Informations 

et editorial. 
18 h. 111 It 18 h. 80 .Journal 

parle. 
17 h, 111 It 17 h. 80 Tour d'ho-

rlzon. 
18 h , ii 10 h. L'Heure fran­
~aise : Muslque folklorlque -
Les propos de SostMne -
La minute du travailleur 
fran~als en All emagne - c Le 
train de 8 h. 4 7 > : messages 
des travallleurs fran~als a 
leurs fam!lles _ Grand roman 
radlophonlque - Chronique 
de,s travallleurs frant.als en 

Allemagne. 
11) h. II 111 h. lG Informations. 

Mercredi . . 

(Ph<>lo 

GEORGES NORE 

12 h. Programme sonore. 
12 h. 10 Orchestre de Casino 
de Radio-Paris, dir. Victor 
Pascal avcc Pierre Gianotti, 
et Alexandre Tcherepnine -
Vltava (Smetana), pnr l'orch. 
- La petite maison grise 
(Messager), Berceuse de Jo­
celyn (8. Godard), par Pierre 
Gianotti - Prelude (Rachma-
11i11off), Suite gcorgienne : 

14JUtll 

lrRENNcS BReTAGNE]I IIRA010-PAR1sll 

Ouverturc, Dialogue, Allah­
ve,·dhi, Final : « Priere de 
Shami! », pour piano prin­
cipal ct orch, It cordes : so­
Ii ste : Alexandre Tcherepni­
ne - Eugene Oneguine, valse 

(P. Tchaikovsky). 

13 h . Radio-Journal de Paris 
13 h. 10 Editorial 

De 19 h. It 19 h. 16 : 
LA BRETAGNE MARITIME 

r R;\DIODIFFusroN _ -_l 

I ALLEMANDE ,__ --

5 h. 30 ·Informations. 

5 h. 40 Musique matlnale. 
6 h. Concert matinal, 
7 h. Informations. 
7 h. 16 Inst;uments varies. 
7 h. 30 A ecouter et It retenir. 
7 h. 45 Musiquc du matln . 
9 h. Informations. 
9 h. 10 Musique varlee. 
10 h. Musique 

de la matinee. 
11 h. Pour votre distraction. 

12 h. Muslque 
pour l 'anf,i du tnllvaJ1. 

12 h. 30 Informations 
ct aper~u sur la situatlol). 

14 h. Informations 
et communique de guerre. 

14 h. 16 Toutes sortes 
de choses entre deux et trols. 
15 h. Muslq11e varlee. 
10 h. A travers l'opera 

et le cont~rt. 
17 Ii. Informations. 
17 h. 15 Cour! instant 

dens la soiree. 
18 h. 30 Le mlrolr du temps. 
19 h. Causerie. 

19 h. 15 Reportage du front. 
19 h . 30 IntermMe musical. 
19 h. 45 Causerie. 
20 h. ·Informations. 
20 h. 15 Concert du solr, 

de Philippe Henriot. 
6 h. 45 Radio-Jour. de Paris. 13 h. 20 Musiq,11e et chansons 

de lilms, presentation de Ro-
7 h. Musique. hert-Georges Mera. 
7 h. 15 Culture physique avec 14 h. Radio-Journal de Paris 

Andre Guichot. 
7 h. 30 Concert matinal - Le 
petit chaperon rouge (Gi­
roux-Gaste), par Loulou Gas• 
te et son orch, - Rio, la belle 
(Stephen-Lucchesi), par Vic­
toria Marino - Adrien (Man­
se-Dumas), par Fernande) -
Desaliento (Castiniera-Ba/iot­
ti), par Rafael Canaro et son 
orch. - Etes-vous swing ? 
(Wraslwff-Lemarchand), par 
Guy Berry - Je voudrais 
connaltre (Grothe - Lemar­
chand), par Annie Rozanne 

Une valse d'un sou (Te­
ze-Lanjean), par Gus Viseur 
et son orch. - Perrine etait 
sel'Vante (harm. Planchol), 
par le Trio de la Claire ·Fon­
talne - L'amour m'a (Trenet­
Part!s), par Fred Adi son et 

son qrch. 

14 h. 15 Le fcrmier ii J'ecoute. 
14 h. 25 De tout un peu, 
15 h. Arr!i de l'cmission. 

• 
17 h. Radio-Journal de Paris 
17 h. 15 Ecoutez, mesdames. 
17 h. 45 -Concert varie. 
18 h. 30 Chronique juridique 

et llscale. 
18 h. 40 Charles Hary et son 
orch. - Hariette (C. Hary) -
L'objet de mon affection (G. 
Grier) - Opus 43 (C. Mar• 
tens) - Lassitude (C. Haru) 
- Danse nouvelle (C. Mack) 

- Allegresse (C. Httry). 

8 h . Radio-Journal de Paris. 19 h. Les actualitcs. 

8 h. 15 L'Orchestre de Ren­
nes-Bretagne, dir. Maurice 

Henderick, 
9 h. Radio-Journal de Paris. 
9 h. 16 L'Ecole famlllale. 
9 h . 30 Radio-scolalre. !'emis­
sion du Minlstere de l'Edu­

catlon Nationale, 
9 h. 60 ArrU de l'emission. 

• 
11 h. 30 Cuisine et restric­
tions - Conseils et recettes 
pratiques donnes par Ed. de 

Pomlane. 
11 h . 40 Trio de Paris, dir. 
Maurice Vieux . Trio n• 2, 
op. 2 : Allegro, Andante, 

Rondo (Mozart). 

19 h. 15 Musique. 
19 h. 30 La minute du travail 
19 h. 40 Muslque. 

20 h. Radio-Journal de Paris 
20 h. 15 Programme sonore. 
20 h. 20 Musique. 
21 h. La rose des vents 

21 h. 10 Paris vous parle, 
l'hebdnmadaire sonore de 

la capitale. 

22 h. Radio-Journal de Paris. 
22 h. 15 D'hier It auJourd'hui. 
22 h. 20 « Monsieur de Chan­
teloup, pirate », roman ra­
diophomque de Claude Dh~-

relle. 



22 h. 35 Guy ·Luypaerts el 
son orch. dt danse - En 
ecoutanl la chanson 
(Suuu) Tenez bon 
(Spotswood) - Qui me dl­
ra ou et quand (Rod­
ger&) - Satan prend des 
vacances (Clinton) - Tres 
Avalanch• (Lugpaerts) -
Et volci la comedle nn:e 
(Wrubel) Glvrc ({;, 
l,11.gpaerts) • u, vie cs\ 
llD chant (Ahler/) . 1.e 
:lei berer noire rhr 

(Fain). 

113 h. Lu personnagc• cele­
hrrs racontt's par leurs dcs­
eendanls l Angelica Catala­
ni, par Ehne de Vaiabr~guc. 
23 h . 16 Lu grandes forma­
tions symplioniques : Le 
Trlcorne : Danae des ,·ohlns, 
Danae du meunler, Danse 
finale (M. de Falla), pa\· 
l'Orch. Phllh. de Vienne, dlr. 
Cit>mt>ns Krauss - F~tes ro­
maines . Clrcenses, Jubile, 
f'Ottobrata, La Befana (Res­
pighi), par l'Orch. Philh. de 
Berlin, dlr. Victor de Sabata 

9h.55 Disques. 
11 h. 23 Emissions 

de 111 Journee. 

meunier; c) Danse finale 
Le revenant et danse de la 
frayeur, extraits de < L'A­
mour Sorcier > (M. de Falla). 

10 h. 02 Horloge . parlante. 22 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
Ar~t dP )'emission. 

22 h. 36 Emissions 

• du lcndemain. 
22 h. 38 Solistes : Pieces pour 

11 h. 23 Emissions piano, par Ellant> Richepln : 
a) Elude n• 9, op. 25 ; b) 

de la Jonrnee. n• 1, op. ,25 ; c) 3• lfallade 
11 h. 25 Disque. (Chopin) - Sonate pour piano 
1-1 b. 30 « Entre de. ux ,por- Pl alto (A. Honeg/ler) : Elia• 

ne Rlchepln et Etienne Ginot. 
tes », par Pierre Humbourg. 23 h. 10 « Escale au pays de 
11 h. 36 Emission folklorlque Mme Chrysantheme •• par 
par Joseph Canteloube : Harry James. 
« Chants du -Bearn >luacvlcenc 23 h. 46 Rad.-Jour. de France. 
Gls~le Peyron et 

Verroust. 23 h. 68 « La Marseiliai11e •· 
12 h. Orchestre 24 h. Fin des emissions. 

Gaston Lapeyronnie, 
12 h. 27 Sports. 

12 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
12 h. 40 Editorial 

de Philippe Henrlot. 
12 h. 60 Disque. 
12 h. 55 Emissions 

de la Journee. 

IR£NN17S BRfTAGNE]I 

De 19 h. a 19 h. 15 : 
LES BRETONS EMIGRES 

ll!AVOIXDU REICH I 
'1 h, 15 l '1 b. SO Informations 

et MJ.torfal. 
13 h. 15 ll. 13 h. 30 Journal 

parle. 
1'1 h. 15 l 1'1 h. 30 Tour d'ho-

rlzon. 
18 h. l 19 h, L'Heure fran­
~aise : Courrlcr des audl­
teurs • A noire micro: Do­
mitius Jllpl phone • Muslque 
de danse - « Le train de 
8 h. 4 7 > : Messages des tra­
vailleurs et prisonnlers fran­
cais II leur famllle - Grand 
roman radiophonlque - Chro­
nlque des travailleura fran-

cals en Allemagne. 
19 h, a 19 h. 15 Informations. 

Jeudi 
15.Juin 

24 h. Radio-Journal de Paris. 
Oh. 16 Muslque enreglstree. 
2 h. Fin d'emlsslon. 

12 h. 57 Rapha el son orch. 
tzigane. 

13 h. 25 « Notre action , . 
Chronlque sonore du Secours 

National. 

·m.DroDIPFusroN 1 IIRA010--PAR1sll 
ALLE-MANil_E I 

8 h. 30 Rad.-Jour. dr France. 
8 h. 40 lnformlit. pavsannes. 
8 h. 46 

7 h. 06 

Pour co111menct>r le 
Journee. 

13 h. 45 i::ditorlal 
de Phi)lppe Henrlol. 

13 h. 55 Disque 
et annonre des emissions. 

14 h. Arr~t de l'emb1Sion. 

• 

5 h. Musique matinale. 
5 h. 30 Informations. 
8 h. Conoert matinai. 
7 h. 1nformations. 
7 h. 15 Musique 

a !ravers Jes montagnes. 
7 h. 30 A ecouter 

ct a retenir. Le~on de 
physique. 

18 h. Sollste : Sonate pour 
r11lture piano, op, 5 (Brahms) : Ali-

ne Van Barentzen. 7 h. 45 Musique du matin. 

7 h. 25 L'Agenda de la Fran­
ce, par Adhemar de Montgon. 

7 h. 30 Rlid.-Jour. de Fronce. 

7 h. 46 Ce que ,·ous devez 
sn,·oir : Direction du Ser­
,·,ce des Prlsonniers de guer­
de. Commissurlat genfral aux 

Sports. 

18 h. 30 Pour nos prlsonnlcrs. 

18 h. 36 Le combat francais 
quotldien, par Roger Del-

peyrou. 

18 h. 40 Concert de musique 
legere, dir. Julien Prevost. 

19 h. La Voix du tra,•ail. 

7 h, 65 Programme sonore. 19 h.10 Radio-Jeunesse: 
8 h. -Musiqu,• lcgere : Inter- « Les Jeunes dans la cite •· 
mezzo des papillons (A. 19 h. 20 Suite du concert de 
Steinke/ • Sulte de ballet (F. musique lcgere. 
Popy) - Saines dot'lrincs, 
\'Bise (Joh. Stra11.•s) _ Sou- 19 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
rire de prlntemps (M. Har-
•loliin 1 • i,a Boheme, fantai- 19 h. 40 Editorial 

•fr (Puccini) . de Philippe Henrfot. 

8 h. 26 Lyon-Magazine (sur 19 h. 60 Disque. 
l.yon-Sational ct Grenoble- 19 h. o5 Anno11ce 

Sa Ilona I seuiement). des emissions de la soiree. 

8 h. 30 Rad.-Jour. de France. 

8 h. 46 Disques : Deux airs 
du « Roi malgre Jui • (E. 
Cl,abritr) : ll/ L'amour ce 
dh·in n1nitrl', chant : Yvonne 
!frothier; b) Barcarolie, 
chant : Emma J,uart et Ro­
ger Bourdin - Carnaval, ou­
,·,·rtu1·, (Dvorak/ _ Dansc 

n• 2 (Dvorak I. 

9 h. 10 Kducajlon Natlonale: 
Litferature europeenne : La 
cour du roi-cmpereur Frede­
ric II de Sidle (II) - Geogra­
phie : L'lndu,•rie dans Jes 
Pyrenees des Gaves au temps 
present - Phllosophlr : Con­
tingent de mort et quantile 
dt ,·le (II) : L'ordre humain. 
- J.ltterature francalse : Les 
grands ecrlvalns dans la vie: 
Pascal - VariHe : Jeanne 

d'Arc au thellre. 

20 h. Emission iyrlque : 
« Don Qulchotte >, comedie 
heroique en cinq acte•, de 
Massenet, aYec l'Orch. Radio• 
Lyrlque et chreurs de la Ra­
diodiffuslon Nationale, dir. 
Jules Gressler; Andre Pernet, 
Louis Musy, Marcel Lebreton, 
Joseph Peyron, Jean Plane!, 
Genio, Gllbert-Moryn, Mar-

guerite Plfteau. 

21 h. 30 Rad.-Jour. de France. 

21 h. 40 Editorial 
de Philippe Henrlot. 

21 h. 60 Disque. 

21 h. o5 Le Jazz symphonique 
Je la Radlodiffuslon Natio-

nale, dir. Jo Bouillon. 

22 h. 15 Disques : Danses du 
Tricorne (/If. de Falla) : n) 
I.rs vol sins; b) Danse du 

9 h. Informations. 
9 h. 10 Muslque var:ee. 
10 h. Musique 

de la matinee. 
11 h. Airs d'o.peras. 
12·h. Musique 

pour l'arr~t du travail. 
12 h. 30 Informations 

el apercu sur la situation. 
12 h. 45 Concert par !'Oreb. 
de la Basse-Saxe, dir, Otto 

Ebel von Sosen. · 

14 h. Information& 
et communique de guerre. 

14 h. 16 Mu!lique 
a pres ie deJeuner. 

16 h. Peli I concert. 
16 h. 30 Solistes. 
16 h. Musique concertante. 
17 h. Informations. 
17 h. 16 Un bouquet 

de melodies varlees. 
18 h. 30 Le m;rolr du temps. 
19 h. Expose. 
19 h. 16 Reportnge du front. 

19 h. 30 lntermede musical. 
19h. 46 Expose. 
20 h. Informations; 
20 h . 15 il..'ecran sonore. 
21 h. L'heure varlee. 
22 h . Informations. 

22 h. 15 Jolis souvenirs. I 
23 h. Muslque avant minuit. 
24 h. Informations. 

Musique de null. 

6 h. 45 Radlo-J our. de Paris. 

7 h. Musique cnregistrce. 

7 h. 15 Culture physique avec 
Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal - Ma­
ritana, ouv. (Wallace), par 
l'Orch. de l'Opera de Berlin, 
dir. Hans Schmldt-lsserstedt 
- Naila (Delibest. par Wil­
helm Backhaus - Ninon (Tos­
ti), par Vanni Marcoux - Le 
chernin de !'amour (Anouilh­
Po,ulenc), par Yvonne Prin­
temps - Dans le Jardin d'un 
monastere (Ketelbey), par gd 
orch. et choours - Rossignol, 
berce-moi (V. Scotto), par 
Elyane Cells - L'etudiant 
passe (Ibanez), par Hans 

Busch el son orch. 

8 h. Radio-Journal de Paris. 

8 h. 15 Georges Strebe et ses 
balalaikas - Serenade - Deux 
gnitares - De Vienne a tra­
vers le monde _ Senenade -
Fantaisie tzigane - Jalousie -
Chanson de Soiveig - Danse 
hongrolse - Marche de ballet 

« Poulaln bossu ,. 
9 h. Radio-Journal de Paris. 
9 h. 15 L'Ecole familiale. 
9 h. 30 Radio-scolaire, !'emis­
sion du Mlnistere de !'Edu-

cation nationale. 
9 h. 50 Arr~t de l'cmission. 

• 
11 h. 30 L'emlssion-surprise 

de tante Simone. 
11 h. 40 Maria Scivittaro -
Au piano : Therese Reynaud 
- Duo a solo (C. Munier) -
Caprlccio zingaresco •(E. Ma­
ruccelli) - Tarentella de con_ 

cert (Maciccchi). 

12 h. Programme sonore. 

12 h. 05 L'Orch. Richard 
Blareau avec Charlotte 
Dauvia et Andre Bourvil 
- Quelques chansons de 
Pierre Larrieu, Tout en 
baissant les yeux (Luy­
paerts ), par l'orch. _ In-

termede vocal par Andr~ 
Bourvil - Le petit chape­
ron rouge (L. Gutt), Le 
chent de l'exile (H. Bour­
tayre), par l'orch. _ Ma­
demoiselle Pas de Chan­
ce (J. Jal), La borme ~tol­
ie (Louiguy), par Char­
lotte Dauvla _ Fantalsie 
orientale (A. Muscat), Le 
lac est un mlrolr (G. 
Boula.nger), La noce a 
Suzon (T. Carloni), Ecu 
de France (R. Swing), 

par l'orch. 

18 h . Radio-Journal de Paris. 

13 h. 10 Editorial 
de Philippe Henrlot. 

13 h, 20 Et zou sur la Cane­
biere, revue radlophonique 
de Marcel Slcard1 reailsee 

par Andre Allehaut. 
14 h. Radio-Journal de Paris 

14 h. 16 Le fermier a l'ecoute. 
14 h. 30 Jardin d'enfants. 
16 h. Arret de !'emission. 

• 
17 h , Radio-Journal de Paris.' 
17 h. 15 Les harmonies 

europeennes. 
17 h. 46 Muslque. 
18 h. « Espolr >, l'emisslon 

de la jeunesse francaise. 
18 h. 30 « La vie melancoli­
que de Watteau >, evocation 

radiophoniquc de Paul 
Courant. 

18 h. 4'5 Christiane Nerce -
Au piano : Germaine Furl -
Rose, noir ou grls (Louigug) 
- J'etais en vacances •(D. • 
While) - Serenade du reveil 

(F. Carle). 

19 h. Les actualltes. 
19 h. 15 Musiquc. 
20 h. Rad.-Joumai de Paris. 
20 h. 15 • Programme sonore. 

20 h. 20 Grand Concert 
Public de Rad.-Pal'is (re­
transmission depuis le 
Thetotre des Champs-Ely­
sees) « Cycle Beethoven> 
avec ' le Grand Orchrstrr 
de Radio-Paris dir. Wil­
lem Mengelberg, el Con­
rad Hansen. pianiste -
Ouverture « Coriolan • -
VIII• Symphonic en fa 
majeur op. 93 (1812) : 
Allegro vivace e con brio, 
Allegretto scherzando, 
Minuetto, Finale allegro 
vivace - Ve Concerto 
pour piano el orchestre 
en mi bemol majeur 
(1809) : Allegro, Adagio 
un poco mosso, Rondo 
Sollste : Conrad Hansen. 

22 h . Radio-Journal de Paris. 
22 h. 15 D'hicr a aujourd'hul. 
22 h. 20 La revue du cinema. 
22 h. 45 Musique. 

23 h. «Les cerveaux geants> 
sketch radiophonlque de 

Pierre Plve. 
23 h. 15 Muslque espa11Dole 
avec Je Quatuor Loewenguth, 
Nelly Audier Mona Peche­
nart, Robert Boulay et Mar­
guerite Andre-Chaste! - Alia 
spagnola (Jul lien), Sequarii­
le (Col tel), Sicilienne (Jul­
lien), par le quatuor Loe­
wenguth - Asturielle (de Fat-

7 
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UN FILM 

L'lle d'Amour 

A
u pays des a,·eugle11, les borgnes sont 

rois », da le p,roverbe. Parmi les 
films de Tino Rossi, celui-ci tient une 
place de choix. On peut .aimer ou ne 

pas aimer le fameux chanteur. Mais ii y a 
une gamme dans le genre. On a ·joue ici 
sur le ton majeur et le resultat n'e11t pas 
depourvu de tout interet. En tout cas, il 
faut feliciter les auteurs de n'avo;r pas eu 
d'ambitieuses pretentions. On a cru hon 
dans la plupart des cas precedents, d'en­
tourer la vedette d'un luxe de decor et 
d'une figuration de clinquant qui nuisaient 
le plus souvent a son succes. Tino Rossi 
n'est, dans L'Ile d'amour, qu'un jeune 
guide corse amoureux, et qui pousse a 
!'occasion la chansonnette pour Jes beaux 
yeux de sa belle. C'est simple et franc. 
L'histolre est bien un peu simplette ; les 
peripeties n'en .sont pas toujours pleines 
d'imprevu, mais enfln, il y a autour de 
cela beaucoup de soleil et de paysages, et 
la voix de Tino retrouve dans le payi, 
natal, un charme auquel on pcut se lalsser 
a Iler. ' 

Pierre Leprohon. 

COMME 
AUTREFOIS, 

SUIT DANS LA 
RUE LES MUSICIENS 

AMBULANTS 

LLE avai~ alors quatre ans et 
etalt assez sage, mais elle ne 
sava!t resister a l'appel de la 
musique et lorsque les musi­
ciens ambulants passaient, 
d'aventure, devant le restau-
rant paternel Annette sortait 
a pas de loup et suivait la 

troupe errante qui emportait ses re-
ves. Et elle ne la qulttait que lors-
qu'elle avait appris tout son reper-
toire. En rentrant a la maison, elle 

LORS que, dans la litterature, les dynasties sont rares, on 
en rencontre, dans l'-art musical, quelques-unes, parmi 
lesquelles celle des Bach est incontestablement la plus 
impressionnante. Elle ne comprend pas moins de vingt 
noms, repartis sur plus d'un siecle. 

Dans ces noms, combien meritent d'etre t"etenus ? Si 
.-S. Bach fut l'empereur d'une dynastic remarquable, i1 

n'en faut pas conclure que tous ceux qui y flgurent l'ap­
prochereo.t, meme de loin. ~Ile de~ Slr,auss est plus captivante, car tous 
ceux qui la composent - ils soot beaucoup moins no·mbreux -, 
furent des artistes dont le nom -demeure, car les qualites de chacun 
ne se confondirent pas avec celles des -autres. 

Le premier en date fut Joseph, ne en 1793, violoniste de 
valeur, directeur de la musique au theatre de Mannheim. 
II composa quelques operas et de la musique de scene. 

Son cadet Johann peut etre, a juste titre, considere 
comme Je per-e de la valse viennoise. Une amusante rai­
son l'arnena a composer ce genre de musique. Son perc 
etait proprietaire d'une brasserie et Johann, pour plairc 
a la clientele, ecrivit ces valses langoureuses avee une 
rare facilite, ce qui lui valut d'etre nomme directeur -des 
bals d,e la cour. 11 ne composa pas moins de deux cent 
cinquante iceuvres. 

Mais il devait etre, de loin, depasse par son fils, Johann, 
qui, a dix-neuf ans, creait un orchestre concurrent de celui 
de son pere, avec lequel ii voyagea, f·aisant connaitre dans 
les pays voisins cette musique viennoise qui devait acque­
rir une si grande reputation, Le Beau Danube bleu est le 
type de sa composition legere, qui devait le conduire a 
l'opereitte. Lia] Chauve-.souris fut son omvre la plus po­
pulairc. 

Ses freres, Franz et Jos,eph, furent d'honnetes musi­
ciens, sans que leur renommee eut depasse un tres petit 
cercle, mais le premier con~ut au moins un chef-d'reuvre 
puisqu'il fut le pere de Richard, le plus celebre musicien 
de la famille et l'un des plus grands compositeurs contem­
porains. On peut meme affirmer, sans crainte, qu'il compte 
parmi les plus grands musiciens d'Allemagne. •N,'est-ce pas 
dire du rnonde ? 

, 

( I'ltoto Arc/ii ~~ Les Oncles,) 

d'un luxe eblouissant et d'un charme exquis, ou s'epanouit une 
fabuleuse floraison musicale. 

Alfred Bruneau saluait en }'auteur de la Sym:phonie do1mestique le 
plus grand et le plus genial compositeur vivant dans un pays qui a 
le· droit de s'enorgueillir de lui. • 

Toutes ces opinions etaient emises il y a plus de trente an.s. Elles 
affirrnaient deja la grandeur d'un maitre inconteste, et pourtant son 
ceovre etait encore bien incomplete. 

Richard Strauss, avant tout anime par une aspiration poetique 
qui le domine, ecrivit la musique la plus expressive, dans laquelle on 
retrouve cependant une puissante inspiration wa.gnerienne, tout en 
conservant une diversite justifiee par le choix des sujets sur lesquels 

elle est ecrite et auxquels elle s'adapte etroitement. 
Chaque ireuvre de Richard Strauss a son caractere per-

sonnel. Entre Salome, d'imagin·ation biblique~ inspiree 
par un poeme d'Oscar Wilde, et le Chevalier a la Rose, 
opera plein de charme et de gaite, aucune ressemhlance. 
On pourrait croire que les deux ireuvres ont ete ecrites par 
des compositeurs differents et d'un talent egal. Si nous 
retrouvons la grandeur •dans Mor.t et Transfiguration, et 
dans Ariane a Naxos, nous voyons Till Eulenspiegel anime 
par la grace et la vivacite. 

R<1dio-Paris, lorsque sera termine ce cycle ,Beethoven 
qui demeurera l'un des evenements musicaux de l'annee, 
va offrir aux Parisiens et a ses auditeurs un Festival 
Richal.'d Strauss. C'etait pour nous !'occasion de nous 
entretenir du compositeur avec Willem Mengelberg, qu'une 
vieille et etroite amitie lie a l'auteur de Don Jua11. 

- Un des chagrins de ma carriere, nous dit-il, sera de 
n'·avoir pas conduit le Grand Or.chestre de Radio-Paris 
clans une telle manifestation artistique. Cela m'est im·pos­
sible et pourtant Richard est un de mes plus chers amis. 
V'oici quarantc-cinq ans que nous nou:,, connaissons. Ce 
fut lors d'un sejour a Cologne que le hasard voulut que 
je fusse amene a tenir une partie delicate dans l'inferpre­
tation d'une reuvre de Strauss. J'avais -dft remplacer au 
pied leve un musicien def•aillant. Mon execution plut au 
1naitre, et c'est ainsi que nous sommes deven.us d'intimes 
amis. 

- Possedant sa conflance, vous devez par consequent 
interpreter ses ,reuvres selon sa pensee la plus intimc 

II est ne en 1864, le 11 juin - ii a done actuellement 
quatre-vingts ans --. et re~ut une education musicale que 
son pere avait voulu parfaite. A quinze ans, il attirait deja 
par ses compositions !'attention des melomanes vienno1s 
et voyait naitre une reputation qui fut grandissante jus­
qu'a atteindre les plus extremes limit~s. 

Richard Strauss en compagnie du c I f d'orchestre japonais Ekitai Ahn. 
- Je le crois, et vous ne pouvez vons imaginer l'aide 

puissa.nte qu'une telle faculte peut offdr. J'estime que le 
texte d'une composition n'entre que po.ur moitie dans son 

execution, l'autre etant constituee par la pensee du musicien qui doit 
inspirer l'executant. Or cette pensee, il est bien difficile de la conna"ilre, 
si l'on n'a pas la. bonne fortune de l'entendre de sa bouche. 

. Re.racer l'reuvre entiere de Richard Strauss exigerait -des volumes, 
car clle est considerable. Nous devons nous horner a citer seulement 
celles de ses ireuvres qui soot les plus connues et qui justifient, par leur 
valeur incontestable, la vogue qui Jes entoure. 

Puisque, ainsi qu'on le verra par la suite, Jes Parisiens vont avoir 
!'occasion d'entendre ses .oou vres, recherchons ce que penserent de lui 
nos musiciens les plus notoirt>s et quel fut ainsi .le ju,gement de ses pairs 
a l'a udition de ses premiers poemes symphoniques joues a Paris. 

V-incent d'lndy nota sa generosite -d'expression et une surete d'ecriture 
magistrale. Debussy s'emerveillait devant la variete orchestrale de la 
Vie d'un Heros. De l'avis de Gabriel Faure, ce !>Ont des pages de vigueur 

~ 
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« Dans le cas de Richard Strauss, c'est particulierement chose indis­
pens.,able. 11 est avant tout un poet-e, vivement impres~ionne par un 
arno\Ir profond de l'antiquite qu_i lui a fait acquerir une connaissance 
complete des auteurs anciens. Sa musique est ,celle d'un lettre, tradui­
sant intimement sa pensee. 11 faut la connaitre po·ur la comprendre, elle 
devient a,lors un livre ouvert. .. » 

Et plein d'admiration pour son ami, le maitre reste songeun ... 
songeur ... Jacques Tilly; 

D' AUJOURD'HUI ET D' AUTREFOIS 
par Jean VIGNAUD. President de la Societe des Gena de Lettrea 

..., 
recevait naturellement une fessee. Car, en ce temps­
la, on ne laissait pas les petites fl.Hes de quatre ans le passe pour le comparer au present et le regretter ; sans surprises ramene parmi nous des metiers et des mreurs, des 

doute sont-ce moins Jes ,c'noses qui Jes occupent qu'eux- coutumes et des usages auxquels nous ,croyions bien avoir fait 

LES DISQUES 
• 

cour!r apres I'll.me des violons... . 

I 

NE charmante trinHe de fees bienveil­
lantes semb!e avoir repandu les 
dons les plus precieux, au-dessus du 
berceau de Marisa Ferrer. L'une lui 

donna la voix, celle qu'on qualifie, en terme 
de metier, de naturelle ; l'autre !es dons dra­
matiques ; la troisieme lui fit un present en­
core plus sensible, puisqu'elle lui promit sim­
plement de faire d'el!e une femme heureuse ! 

Marisa Ferrer etait-el!e, en ses jeunes an­
nees, consciente des dons divins qu'elle por­
tait en elle ? 

- Pas du tout, me dit-elle, a l'age de huit 
ans je chantais deja, c'est vrai, mais par 
esprit d'imitation et parce que mon pere et 
mon frere chantaient en amateurs, ce qui fait 
que je connus assez vite tous Jes roles de 
(( tenors » du repertoire. J e !es jouais serieu­
i.ement devant un auditoire uniquement com­~e de poupees, car si un etre humain s'avi-
Jllt·· · .. t dB vouloir m'ecouter, tel Cherubin des 

de Figaro, vita j'allais enfouir mon 
vf rouge de confusion au fond d'un fau­
te!dt; 

Marisa Ferrer ne songeait 
done pas a travailler ~a voix 
qu'elle avait nalurellement 
souple et etendue avant d'y 
etre fermement encouragee 
par son ,professeur ... de pia­
no 1 

Heureuse inspiration I Elle 
entre au Conservatoire, en 
sort avec ses trois premiers 
prix : chant, opera, opera­
comique, devlent pension­
naire de !'Opera ou elle de­
bute, fait excessivement 
rare, par une creation : Lea 
Dieux sont morts, de Ber­
teaux et Tournemire. 

Marie Laurence . 
(V9ir suite page 13) 

SllfIS'SION · 
13-6-44 A 12 H, 05. 
'Jw.to 

AND REX 
___, Cette enfant flnira sur. les planches! disait son 

pere. en levant les bras au ciel... 
La prediction devait se realiser. En 1924, Annette 

Lajon debutait-a T.heA.tre des Champs-Elysees aans 
un r0le d'ingenue comique ! Une vocation si nette­
ment afflrmee eut pour consequence immediate l'en­
tres d'Annette a la ... Faculte de Droit ! 

L 
ES hommes ont une Irresistible tendance a S'! tourner vers Car le .Paris de la guerre, et ce n''!st pas une de ses moindres 

mcmes et c'est en definitive a leur propre jeunesse que nos adieux. Si !'on nous avait ,dit, en 1938, par exemple, que 
s'adressent leurs soupirs. Qu'il s'agisse du metier qu'ils exercent nous devions voir reparaitre un jour Jes cochers de fiacre avcc 
ou de la ville qu'ils habitent, on entend les memes complaintes. ieurs victorias et teurs cO\Upes /l. l'anoeienne mode, nous aurions 
Tout etait bel et bon autrefois et ce qu'on voit aujourd'hui est bien ri. La plus noble conquete de l''homme avait, pensions-nous, E 

N quatre medailles bien frappees, Andrex 
vient de nous donner un savoureux echantillon­
nage de sa maniere. Car bient0t il y aura une 
« manlere » Andrex, comme il y eut un 

- Il m'arrive encore auJourd'hui, me confle la 
creatrice de Toi que j•attends, de suivre les mus!­
ciens a•m.bulants. Je ne pu!s resister a un air qui 
monte de la rue et v!ent se poser sur mon baleen. 
Un jour, en 1~36, j'ai decouvert ainsi, dan.s le square 
du Champ-de-Mars, un remarquable violon!ste de 
trente-cinq ans ... Je lui ai fait signe. 11 est monte 
chez moi. Je l'ai encourage ... II avait une oreille eton­
nante et son instrument rendait des sons emouvants ... 
J'ai voulu le prendre dans mon quintette ... Seulement, 
volla.! Le sens musical, si extraordlnalre soit-11, ne 
parvien-t pas toujours a suppleer au manque de 
connaissances techniques! 

Annette Lajon reve... Uhe melodie, venue on ne 
salt d'ou, vient d'entrer par la fcnetre. Annette tend 
l'oreille. Non, c'eijt un phonographe ... 

-SI j'etais un de ces dernlers violonlstes qui enchan­
tent nos carrefours, l'ete, je sais bien sous quelle 
fenelre j'irais faire pleurer mon archet... 

Georges Preuilly. 

, 

bien lai.d pllt comparalson avec !es graces d' antan. Cera revient definltivement deserte !es rues de Paris pour faire ,place au moteur 
a dire que nous vivons moins par nos sens que 'par notrc du taxi-rautomobiJe et nous deme-urions p'!rsua.des que tous Jes 
imagination et qu'ils sont nombreux ceux d'entre nous qui, jetant chevaux avaient ete supprimes, hormis ceux, setectionnes, qu'on 
un regard en arriere, se prennent a murmurer devant ta route voit sur Jes champs de courses et ceux, gras et bien nourris, qu'on 
deja parcourue : « Ai-je vecu, ai..je reve? » Combien de Pari- attelle aux charrues, dans nos villag'!s. Nous Jes imaginions rayes 
siens, sensiblts, ~rudits, re~oivent un coup au creur lorsqu'ils de la terre, envoyes dans !es patures de quelque enfer, alors 
asslstent a la demolition de vieilles demeures dans leur quartier. qu'ils avaient ete mis a I' abri, soignes, dorlotes, choyes, conser-
C'est comme sf la ploche du bourreau charge de !'execution leur ves comme des reliques en attendant l'heure de ta revariche et 
entrait dans Jes chairs. PO'Ur eux, tous !es changements sont des de la justice. . / ; · 
crimes et iJs appliquent a tous Jes prefets de la Seine le mot Celle-ci n'a pas manque de sonner et !es ,coc'hers de ftacre ~ -
cynlque d'Haussmann: « J'ai ete choisl comme artiste demo/is- sont revenus sans bruit reprendre leur place le long des trottoirs.1-- ~ • ,1 
seur. :i. et des kiosques, sur nos boulevards. Ils ont eu, reconnalssons-le, · if i 

Nous ne voulons pas cherc'her s'ils ont raison .. Nous preferons le triom,phe modeste, et ils ne meritent pas la .dure accusation ,1 '1: t 
pour notre plalsir feuilleter le orecieux et charmant recueil de que portait contre eux Sebastien .Mercier, dans ses Tableaux de ~, . 
L~is Cheronnet : Paris tel qu'il fut, qui ne contient que des Paris : « Quand les cochers de fiacre sont a jeun, ecrivait ce ,.., ..-;. 

~"'lr.:.~-i-·m ages. Nous restons toujours -des enfants ; nous ne sommes veri- dernier aux environs <le 1780, ils sont dociles; vers le midi, ils . • 
tablement sages que lorsque nous avons un livre ou un album s<>nt plus difjiclles; le soir, /ls sont intraitab'les; [es rixes f.nequen- · t'lrJ, T.ll'l.?.c-1 

entre !es mains. II s' agit en l'espe-ce d'un album ou le Paris tes qui s'elevent sont jugees chez Les commissaires; ils inclinent 
de 1840 a 1875 falt defiler ses vleilles rues tortueuses, ses anocien- toujoutrs en faveur du cocher. Plus les cochers sont ivres, plus 
nes plac~s, ses vide-goussets, chers aux truands et aux ribaudes, ils fouettent leurs chevaux; et vous n' etes jamais mfeux mene 
ses t'!rrams Jepreux, ses chaussees qui rappellent !es barricades, que quand ils ont perdu la tet.e. » Pour notre compte, nous 
ses paves qui ont servi a\Jx emeutiers de 1848 et de 1811 · un n' avons pas vu un seul cocher perdre ta tete dans le Paris de 
Paris dlsparu et qui semble pourtant proche. ' ta guerre... (Voir suite page 12.) 

« style » Chevalier, son parrain direct. Au fond les 
traditions du Caf'-Conc' se perpetuent en suivant la. 
ligne a·•evolution de la vie exterieure. Ce qu'on ap­
pelle maintenant le Music-Hall, n'est-\l pas le reflet 
des mceurs d'une epoque ? Andrex fait la preuve par 
neuf de ce probleme multiple, avec « Monsieur Jo », 
croquis assez pousse des « Nouveaux Messieurs » 
d'aujourd'hui. « Dans son sac a main ». et, « Y'a des 
·zazous » complete cette galerie de marionettes, ou 
beaucoup de nos contemporains peu'vent se recon­
naitre. A ces trois chansons precedentes, ajoutons « Ca 
monte ... et c;;a redescend », d'une facture endiablee, 
interpretee com-me les precedentes, avec un entrain 
et une verve eblouissants par ce nouvel apotre de 
la chanson. M:ais j'aimerais qu' Andrex, pour une fois, 
complete son tour avec une chanson plus humaine, 
plus profonde, car je suis certain qu'il est capable 
d'exprlmer la resonance d'une ceuvre plus pleine 
ciue Jes petites pochades fantalsistes qui composent 
son habituel repertoire. 

1;:::;::=:-:~====~--=~~=~Pierre Hiegel. 

.. 
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la), La Jota (de Falla), Nana 
(de Falla), par Mona Peche­
nart et II. Andre-Chaste! -
Danses espagnoles (G. Pitla­
luga), par Nelly Audier -
Jota (J. Nin), Chant des oi­
sc:,,ux •(J. Nin), El vlto (J. 
Nin)

1 
par Mona Pechenart et 

M. .11.ndre-Chaatel • S~eti 
andalouses (I. Torina), par 
Robert Boulay, lllelly Audicr 
et ·le Quatuor Loewcnguth. 
24 h. Rad.-Joumal de Paris. 
0 h. 15 Muslque enregistrt\e. 
2 h, Fin de l't\misslon. 

saxophone, par Marcel Mule: 
a) Slcillenne (P. Lantier) ; 
b) Pulcinella (B. Bona); c) 

Suite (P. Bonneau). 

12 h. 30 Rnd.-Jour. de France. 
12 h. 40 Editorial 

de Philippe Henriot. 
12 h. 50 Disque. 

12 h. 55 Annonce 
des t\mlssions de la Journt\e. 

12 h. 57 « Le journil1 
de Bob et Bobette >. 

Orchestre Charles Choblllon. 
13 h. 26 Ugion des volontal­
res fran~eis contre le bolche-

visme. 
13 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
13 h. 'll6 Editorial 

de Philippe Henrlot. 
8 h. 30 Rad.-Jour. de· France. 13 h. 55 Disque. 
8 h. 40 Informal . . paysannes. 14 h. Eml&Sion lyrique, 

· 8 h. 45 Pour commencer le 
journt\e, 

7 h. 05 Education physique. 
7 h, 25 L' Agenda de la Fran­
ce, par Adhemar de Montgon. 
7 h. 30 Rad.-J our.' de France. 
7 h. 45 Cc que vous devez 
savoir : Portez-vous b:en. 

France-Famille. 
7 h, 55 Programme sonore. 
8 h, Muslque legere : La Fll­
le. de Madame Angot, qua­
drille (Lecocq) - Quand · les 
citronniers fleurissent, valse 

(Joli. Strauss) . 

8 h, 10 A.ux sources de la 
musique cxotique, par Geo 

Charles. 
8 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
8 h. 45 Le Commissariat Ge­
neral aux Sports vous parle. 
8 h. 50 Disque. 
8 h. 55 Education Nationale : 
O:mission classique : Les ani­
maux sauvages dens la lltte­
rature. Textes de <La Fontai­
ne. Bt1ffon, Leconte de' Lis/e, 

Hugo et France. 
9 h. 30 a 10 h. Quatuor en 
mi bt\mol maJeur (E. Lalo) : 
1" mouvement : Allegro vi­
vo; :le n1ouven1ent : Andan­
te ma non troppo; 3• mouve­
ment : Vivace; 4! mouve­
ment : Appasionata - Scher­
zo (E. Lalo). (Sur toute la 
chaine, sauf Paris-National, 
Marseille-National, ,Llmoges­
Netional et Lille-National). 

9 h . 30 A 10 h. Coors et con­
ferences de la Radiodltrusion 
fran~alse (snr Paris-National 

seulement). 

10 h. Emissions 
de la Journt\e. 

10 h. 02 Horloge parlante. 
Arr~t de !'emission. 

• 
11 h. 23 Emissions 

de la journt\e. 
11· h. 25 Chronlque coloniale. 
11 h. 35 Follklore : « ·Contes 
populaire9 de Basse-Breta­
gne >, recueillis par Luzel, 
~vec Jeanne Chevrel. Simo­
net, Jean Clarens, Michel 

Gudin. 
11 h. 37 II nou's foul 

des Jardlns. 

14h. 30 L'Orch, de Lyon. 
15 h. 55 En feuilletant 

Radio-National. 

16 h. Emission dramatlque 
classique. Dans l'ombre de 
Moliere. c Le Grondeur >, 

de D.-A. de Brueys, 

17 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
17 h. 35 Muslq.ue de chambre 

de province. 
18 h. 30 Feu le Palals-Bour­
bon, par Jean Montretout : 

« Sports et Hygiene >. 
18 h. 40 Radio - Jeunesse : 
L'actuallte chez !es jeunes. 
19 h. La Vie des Communes. 
19 h. 05 « France-Empire >, 
par le Commandant Jean 

Renaud. 

19 h. 15 c L'Homme de nel­
~e >, adaptation de George 
Sand .par Mme H. Guirand, 
avec Paul Bolssin, Yves Gla­
iine, Rofer-Maxime, Robert 
Moor, Raymonde Vernay, 
Jean Totilout, Rent\ Wilmet 

el Jacques Berl!oz. 

19 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
19 h. 40 Editorial 

de Philippe Hcnriot. 
19 h. 50 Disque. 
19 h. 55 Annonce 
des emissions de la soiree. 

20 h . L'Orchestre National, 
dir, Henri Tomasi .- Les In­
des galantes (Rameau) -
Fantalsle p. piano et orch. 
(C. Debu3'y). Sol!ste : Ni­
nette Chassamg. - Poeme de 
!'amour et de la mer (B. 
Chausson), par Pierre Ber­
nae - ire Symphonle (J. Ri-

vier) . 

21 h. 30 Rad.-Jour. de France. 

21 h. 40 Editorial 
de Philtppe Henriot, 

21 h. 50 Disque. 

21 h. 55 « Le Film de la se­
malne », .par Arlette Jazarin, 

avec Gerard Feral. 

22 h.15 Muslque symphonl­
que : Escales (J. lbert). 

22 h. 30 Rad.-J our. de France, 

22 h. 35 Emissions 
du lendemaln. 

22 h. 38 ReJ?ortage du tirage 
de la Loterie Nationale, par 

Georges Briquet. 
12 h. « Les livres d'action >, 22 h . 55 Musique de chambre 
per Jean Marguel, avec Mme 

I 
et solistea. 

Max Argelin. 23 h. 10 Jo Boullion 
12 h. 15 Soliste . Pieces pour et son orchestre. 

23 h . 20 c L'lnstant du R~­
ve >. Realisation musicale de 

Pierre Larrieu. 
23 h, 30 Pour terminer 

la soiree. 
23 h. 45 Rad.-Jour. de France. 

23 h . 58 c La Marseillaise >. 
24 h. Fin des emissions, 

De 10 h, II 10 h. 16 : 
LA LANGUE BRETONNE 

DI .. ODIPF-USION .. ] 
LE-MAND£ 

5 h. Musique matinale. 
5 h. 30 Informations. 
6 h. Concert matins.). 

7 h. Informations, 
7 h. 15 Chreurs. 
7 h. 30 A ecouter et A retenlr. 
7 Ii. 45 Muslque 

de la matinee. 
9 h. Informations. 
9 h. 1Q M'uslque varlee. 
10 h . Musdque 

de la matinee. 
11 h. Toutes sortes 

de choses sonores. 
11 . h. 40 Reportage du front. 
12 h. Muslque 

1pour l'ar~t du trava:l, 
12 h. 30 Informations 

et aper~u sur la situation. 
14 h. Informations 
et communique de guerre. 

14 h. 15 Toutes sortes 
de choses de deux A trols. 

15 h. Court instant musical. 

18 h. D'operette en operette. 
17 h. Informations. 
17 h. 15 Petite muslque. 

18 h . De Jolis chants pour 
la fin d'apres-midl - La 

Jeunesse allem11nde chante. 
18 h. 30 Le mlroir du temps. 
19 h. Causerie. 
19 h . 15 Reportage du front. 
19 h. 30 lntermede musical. 
19 h . 45 Expose. 

20 h . Informations. 

20 h. 15 Comme 
:) vous plalra. 

21 h . 15 Solistes. 

22 h. lnformalions. 
22 h. 15 Court instant 

avant minuit . 
24 h. Informations. 

Muslqun de nuit. 

'1 h. 111 a '1 h. so Informations 
et editorial. 

13 h . Ill a 13 h. SO Journal 
parle. 

17 h. U5 ii 17 h. SO Tour d'ho­
rfzon. 

18 h. II 19 h. L'Heure fran­
~alse : Evocation regioliale -

La minute du travailleur 
fran~ais en AHemagne • Pa­
potages de Maurice - Le 
quart d'heure de la jeunesR 
- c Le train de 8 h. 47 > : 
messa~es des travallleurs 
fran~a11 ii. leurs families • 
Grand roman radiophonique 
• Chronique des travailleurs 

fran~als en Allemagne. 
10 h. A 10 h. 15 lnformalions. 

Vendredi 
16_juin,, 

IO-PARIS 

7 h. 15 Culture physique avec 
Andre Gulchot. 

7 h. 30 Concert matins! - Jim 
(F. Lopez), par Felix Char­
don et son orch. - J'ai tout 
garde pour toi (Hess-Van­
dair), par Lucienne Delyle • 
Une gultare chante (Scotto­
Rodor), par J\obert Ripa -
Ne sols pas fatigue •(A. Com­
belle), par Alix Combelle -
Do et mi (L. Gaste), par Jo­
sette Dayde - Allez Jui dire 
quc Je l'aime (Sauvat-Ca­
dou), par Jean, Sablon - Mi­
cheline (L. Chauliac), •par 
Leo Chauliac - Petite sreur 
Angelique (Larue-Louiguy ), 
par Leo Marjane - t:n petit 
air A la mode ·(J. Tranc/ianl), 
par Fred Adison et son orch. 

( 
13 h. Radio-Journal de Paris. 
13 h. 10 Editorial 

de Philippe Henriot. 
13 h . 20 Felix Chardon et 10n 

orchestre. 

1
13 h. 30 Chansonnlers de I 
Paris, une realisation de 

Roland Tessler. 

14 It. Radio-Journal de Parla. 
14 h. 15 Le fermier II l'ecoute. 

14 h. 25 Le bel canto - Don 
Juan : « Brindisi >, c Se­
renade > (Mo:art), par Ezio 
Plnza - Xerx~s : c Largo > 
(Hrendel) par Tito Schlpa 
- Nina (Peruoltse) par Um­
berto-Urbano - Rlgolctto : 
« Lassu in clelo > (Verdi)l 
par Toti dal Monte et Lulg 
Montesanto - La Traviata : 
« Ah I Corse e lul > (Verdi), 
par Toti dal Monte - La Gio­
conda : c Cielo e mar > 
(Ponchielli), par BenJamlno 
Gigll-Othello • c Air du sou­
le >, « Ave Maria > (Verdi), 
par Georl-Boue - Martha : 
c M'apparl » (Fto'tow), par 
Tito Schipa - Marla Marie 
(di Capua), par Umberto 
Urbano Cavalieri a rustlcana: 
« ·Brindisi » (Mascagni), par 

Benjamino Glgll. 
15 h. Arr4!t de l't\mlssion. 

• 
17 h. Rad.-Journal de Paris. 
17 h. 15 Ecoutez, mesdames. 
17 h . 45 Musique. 

8 h. Radio-Journal de Paris 18 h. Espoir, !'emission de la 
8 h. 15 L'Orchestre de Ren- jeunesse fran~aise. 
nes-Bretagne dir. Maurice 18 h . 15 Orchestre oriental 
Henderlck. Le roi d'Ys, ouv. dir. Ara Bartevlan - Etudes 
(E. Lalo) - 0-lo-le (Hende- d'Erlvan (Spendiarian) - Se­
rick) • Rapsodie mauresquc mai Hidjaz (A. Bartevian), 
(Salnl-Sai!ns) - Pavane et 18 h. 30 La France colonia­
Salterello ·(G. Pierne) - Fete le : Binger, explorateur afrl-
vlllageolse (Scassola) - An- caln. 
gelus (Ma.,s'enel) - Tarentelle 

(G. Pierne). 
9 h. Radio-Journal de Paris. 
9 h. 15 L'Ecolc familiale. 
9 h. 30 Rad.-Scolaire, l't\nlls­
sion du Mlnlstere de !'Edu-

cation Nationale. 
9 h. 50 Arr4!t de .Pemission. 

• 
11 h. 30 Hygiene et sante. 
11 h. 40 J canne Manet ac­
compagnee par 'Weeno et Ro­
berto - Wahlnee (R. Chauvi­
uny) - Te quier? te quiero 
(Weeno) - C'eta,t une his­
toire d'amour (J. Jal) - La 
legcnde de Yasmina (J. Lu­
ti!ce) - Anacaona (Oreficlie). 

12 h. Programme sonore. 

12 h. 05 Concert sympho­
niq11e - Le carnaval ro­
muin, ouv. (Berlioz), par 
un grand orch. symph. -
Phaeton (Saint-Saens), 
par le Gd. Oreb. de Ra­
dio-Paris dir. Jean Four­
net - Ballade op. 19 (G. 
Faure), par Marguerite 
Long et un gd. orch. 
symph. dir. Philippe 
Gaubert - Danse (Debus­
sy), par l'Orch. des Con­
certs du Conscrvatoire 
dlr. Plero Coppola - La 
valse (M. Ravel), par 
l'Orch. de la Ste des Con­
certs du Conservatoire 

dlr. Charles Munch. 

18 h. 45 Simone Blln - Au 
piano . Marg. A. Chaste.I -
Le depart du troupeau (Schu­
mann) - Pour une amle per­
due (H. Dutilleux) - Simple 
bonheur (Roesgen-Cham­
pion) - Le secret (Schubert) 
Au ruisscau (Schubert) 

L'adieu (Sclluberl). 
19 h. Les actualltes. 
19 h _ 15 Le chanteur X - Au 
piano : Leo Laurent - J'el 
r@ve de vous madame (R, 
Pesenti) - Nult de me• 
amours (R. Rinaldi) - Je 
veux t'almer cc solr (C. 
Posford) - Malgre tes ser­
ments (arrgt. Chrbtln;). 

ANDRE EXYA!f 



19 h. 30 La Legion des Vo­
Jontoires franf;ais , 1ous J>arle 

19 h.36 Musiquc. 

20 h. Radio-Journal de Paris 

20 h. 15 Programme sonorc. 

20 h. 20 Orchcstre de Casino 
de Radio-Paris. 

21 h. La collaboration. 

21 h. 10 La boltr aux lcttres 
du melomane, une rrescnta-

1lon de Pierre l legcl. 

21 h. 30 Le rythme du temps 

22 h. Radio-Journal de Paris 

22 h. 15 D'hier a uujourd'hul. 

22 h. 20 « Monsieur de Chan­
teloup, pirate >, roman ra­
•liophon!que de Claude 

Dherclle. 

22 h. 35 Les harmonics 
europeenncs : le beau ca­
lendrier des vicux chants 
populaires : « La chan­
son des pres verts >, par 
Guillot de Saix avcc Net­
ta Pescado, Andre Bal­
bon, .Jean Legrand ct le 
,·horale de Radio-Paris -
Rt'citants : Emile Drain 
et Robert Plcssy , Les 
gars de la terre (Hollan­
•il' J, (V. Gambau) - En 
fauchant ·(Espagne) ( G. 
.-lubanel) - La ronde du 
laurler (Portugal) (0. 
d Estrayoe-Guerra)- J'en-
1<-nds le rossignoh•t 
/Bourgogne), (G. Auba-
11dJ - La-bas duns la 
pruirie ·(Bourgogne) (P. 
Pierue ) - Un jour dans 
la pruirle (Normnndic) 
(T. Ricitepin) - Lil-bus 
,•st un hameau (Brctugne) 
(J. Perlin) - Lu coupeuse 
de Jones (Bretagnc) (R. 
Jeanne ) - La Hile au 
c' r('.sson (Nivernais) (l'. 
Pierne) - Margoton vn-t­
it J'cau (Poitou) (T. Ri-

rhepin). 

23 h. "\tusique. 

ch,•stre (Saint-Saen.s). Solis­
le : .Jean Vaugeois - Dcux 
airs de nos provinces (Mu­
le{) : a) lierceusc, air auver­
gnat ; b) l\larche, air breton. 
8 h. 30 Rnd.-Jour. de France. 
8 h. 45 Quelqucs duos : La 
Fi!Je de lllme Angot, « Jours 
fortunes de noire enfance > 
(Lecocq), par Ninon Vallin 
et MadeJe:ne Sibille - lllnnon, 
duo du Cours-Ja-Relnc (Mas­
senet) : Ninon Vallin et An­
dre Balbon - Fortunlo, air 
du chandeller (A. Mes,,ager): 
Ninon Vallln et Roger Bour­
din. Mmlque de ballet : Cop­
pelia (Leo Delibes) - Danse 
des fifties, extralt de « Cas­
se-Noisette > (Tchalkowsky) . 

9 h . 10 Education Natlonale : 
Lltterature franyaisc : Quel­
ques -portraits de La Bruye­
re (II) : Acmllc - Hlstoire : 
La capture de Samory - Geo­
graphle : Le pays bnsque -
Lltterature antique : Phedre, 
de Sencque - Vnriele : Uni­
versites eelcbres : l'Universi­
le de Bologne et le Droit. 
9 h . 55 Acllvite sportive des 
travailleurs fran~ais en Alle-

mngne. 
10 h. a 11 h. 25 Cours et 
conferences de la Radiodif­
fuslon fran{uise (sur Paris-

National seulcment). 
10 h. Emissions 

de la journee. 
10 h. 02 Horloge parlante. 

Arr@t de !'emission. 

• 
11 h. 23 Emissions 

de In Journ(•c. 
11 h. 25 La culture intensive 
et familiale, par Rene Bro­
chon : « La culture magne-

siennr- >. 
1'1 h. 30 « Entre dcux por­
trs », par Pierre Humbourg. 
11 h. 35 Le Li vre de la se­
maine, pur A. de Falgai-

rolles. 
23 h. 15 Uuy Luypuerts . 11 h. 45 Cinq minutes pour 
24 h. lladio-Journal de Puris. ne rien dire, par Helene 

Ga rcin, 
0 h. 15 .\1usiq.1ir cnn•gistrf,,. 11 h. 50- « Comment failcs-
2 11 Fin d 1Cn1ission. vous, Madame », par Suzan­

RADIODIPPUSIOV-] 
NATIONALB I 

6 h, 30 Red.-Jour. dt· France. 
6 h. 40 Inform. p01ysannes. 
6 h . 45 Pour commencer 

la Journec, 
7 h. 05 1!:duca1;on physique. 
7 h. 25 L'Agenda de la Fran­
,., .. par Adhemar de Montgon. 

7 h. 30 Rad.-Jour. de Fr-ancc. 
7 h. 45 
savoir 
de des 

Ce qu,• ,·ous devez 
: Agriculture. A l'ni­
rHugies et des sinls-

tres. 
7 h. 55 Programme sonore. 

8 h . Conc!'rl de musique va­
riee, dir. Edouard BervJly, 
1t,·cc Jean Vaugeois : La fHe 
des vendange-s, air du Bour­
bonnais (Mule/) - a) Melo­
di,• ; b) Serenade espagnole 
pour ,•:oloncelle cl orchcstre 
(Gllllounow). Solis1t· : Jean 
Vuugcois - Ronde des tutins 
(Nirini J _ Allegro appaslo­
nato, pour Yioloncelle rt or-

ne Balitrand, a vcc Annie 
Hemery et Fran~oise Elge. 
11 h. 55 Le temps qui court, 

par Rene Barjavcl. 
12 h. Concert, di r . Louis Des­
vingt, avec Lucienne Denal, 
Maryse Regis, Simone Vlala 
et Myjane, Jean · Anzani, 
Marcel Roques. ,Jose Salva_t, 
Theo Desomrr et Albert Ma1-
nart. Chorale d e la Radiodif­
fusion Nationale : « La Vie 
de Bohem~ :o (Puccini) : a) 
Acte 1•• : Lucienne Dena! et 
Jean Anzani - b) Valse de 
musette : Maryse Regis, Lu­
c:enn~ Denat, Marcel llo9ues, 
Albert Mainart - c) Air et 
quatuor du 3• acte : Lucien­
ne Denet, Maryse Regis, Jean 

Anzam, Marcel Roques. 
12 h. 27 Sp'lrls. 
12 h. 30 Rad.-J our. de France. 
12 h . 40 Edltorlai 

de Philippe Henriot. 
12 h . 50 Disque. 
12 h. 55 Emissions 

de la Journee. 
12 b . 67 Suite du concert, dir. 
Louis Desvlnpi : « M:ss 
H1•iyett » (Audran ) a) 

Trio : Marysc Regis, Theo 
Desomer et Albert Mainart -
b) Couplets : Maryse Regis -
c) Terzetto : Marysc Regis, 
Theo Desomer, Albert Mai­
nart ; d) Triolets : l\larcel 
Roques . e) Terzcllo-bouffc : 
Simone Viale, Myjane et Jose 
Salva! - f) Duetto espagnol, 
par Simone Viala ct Jose 
Salvnt - g) Terzetto : Maryse 
Regis, Simone Viala et Jose 
Salva! - h) Duetto : lllyJane 
et Jose Sal vat - i) Duo du 
portrna : Maryse Regis el 

Marcel Roques. 
13 h . 26 La Mi'llce fran~alse 

vous parle. 
13 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
13 h. 46 Editorial 

d e Philippe Henriot. 

13 h. 65 Disque et annonce 
des emissions. 

14 h. Arr~t de !'emission. 

• 
18 h. L 'actualile protcstante. 
18 h. 15 Concert d'orgue, par 
Maur ice Gay. - Fugue (M. 
Gay) - Finale de la 6" Sym-

phonie (L. Vierne). 

18 h. 30 Pour nos prisonniers 
18 h. 35 Chronique 
du Comm;ssariat General 

aux questions juives. 
18 h. 40 L'Orch. de Toulouse, 
dir. Raoul Guilhot : Le Mou­
lin aux rochers, ouverture 
(Ueissiger ) _ Gavotte et mu­
scllc (A . d 'Ambrosio) - Dan­
se basque variee (Chauvet). 

19 h. La Voix du Travail. 
19 h. 10 L'Orch. de Toulouse 
(suite) : Scenes rustlques (E. 
Gillet) - Marche de !'Emir 

(Luigi.ni). 
19 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
19 It. 40 Editorial 

d e Philippe Henriot. 
19 h. 50 Disque. 
19 h . 57 Emissions 

de la soiree. 
20 It. Emission dramatique. 
« Baisers pcrdus », piece en 
3 actcs d 'Andre B1rabeau, 
avec Louis Seigner, Henri 
Bose, Jean Desailly, Jacques 
Da roy, Georges Desmoulins, 
Robert Desclos, Mony Dal­
mes, Marguerite Mayanne, 
Suzanne Rouyer, Marinette 
Perin, Renee Bourgcon, 
Christine Audan, Mireille 
Francy, Madeleine Samary. 
21 h. 25 En fenilletant 

Radio-National. 
21 h, 30 Rad.-Jour. de France. 
21 h. 40 Editorial 

de Philippe Henriot. 
21 h . 50 Disque. 

par l'orch. - Pendant !'en- de chambre - c Le train de 
tr'acte : La vie lltteralre. - 8 h. 47 > : messages des tra­
Fragonard, ballet (G. Pier- vailleurs ct des prisonnlers 
ne), •par l'orch. - Ton sou- fran~ais a leurs families -
rire est unc carcssc (A. Ca- Grand roman radiopbonique 
therine), par Y. Corke. - Syl- - Chronique de., travallleurs 
via, ballet (L. Delibe3), par franrals en Allemagne. 

l'orch. 
23 h. 45 Rad.-Jour. de France. 
23 h. 58 c La Marseillaise >-
24 h. F;n des emissions. 

De 19 h, a 19 h. 15 : 
LA VIE CELTIQUE 

RADIODIPFUS[ON 

ALLE-MANDE 

6 h. 30 Informations. 
5 h. 40 Mustlque matlnale. 
6 h. Concert matlnal. 
7 h. Informations. 
7 b. 15 Gal et cntralnant. 
7 h. 30 A ecouter 

et ll retenlr. 
7 h. 45 Muslquc du matin. 
9 h. Informations . 
9 h. 10 Muslque varlee. 
10 h. lllusique de la matinee. 
11 h. Concert. 
12 h. Musique 

pour l'arrH du travail. 
12 h. 30 Informations 
ct aper~u sur In sltuatlon. 
14 h. Informations 
et tomm·Jnlque de guerrc. 
14 b. 15 Court Instant 

muslcal. 
15 b. Petit concert 
15 h . 30 Sollstes 
de la nouvelle generation. 

16 h . A !ravers !'opera 
et le concert. 

17 h. Informations. 
17 h. 15 Ah ! si la musique 

n'ex.istait pas. 
18 h. 30 Le mirolr du temps. 
19 b . (:auserie. 

19 h. 15 Reportage du front 
19 b. 30 lntermedc musical. 
19 h. 45 Revue de presse. 
20 h, Informations 

20 h. 15 Concert du solr 
varle. 

22 h . Informations. 
22 b. 15 Muslque 

avant mlnuit. 

Samedi 
17;uin 

IIRA010--PAR1sll 
6 h . 45 Rad.-J ournal de Paris 
7 h. Musique. 
7 h 15 Culture physique a vec 

Andre Guichot. 
7 h. 30 Concert matinal. 
8 h. Radio-Journal de Paris . 

8 h. 15 « Coups de roulis >, 
extralts (A. Messager ) 
« C'est un coup de roulis >, 
par Jacqueline Franccli et 
Roger Bourdin - « Tous Jes 
deux me plaisent », « Les 
hommes sont bicn tous Jes 
m~1nes >, par JacqueJine 
Franceli - « Duo de Beatri­
ce et Sola Myrrhis », par 
Jacqueline FrancelJ ct Ar-

l ette Guttingucr. 
8 h. 30 L'Orch!'stre Paul Du­
rand - Le soleil (P. Durand ) 
- Les vici 1 lcs de chcz n ous 
(Levade) - Snntia!(o va lse 
(Corbin) - ~n petjt coin 
dans mon cn•ur (Siniauin e­
Ferrari) - Canzonetta (d' Am­
brosio) - Ah I le pctit vin 
blanc (Borel-Clerc) - Les 
lllillions d 'Arlequin (Drigo) 
- J'ai denx n1ots dans nlon 
creur (R. Lucchesi ) - Dans le 
chemirr du rctour (H. B our-

tayre). 

9 h . Radio-,l ournal de P a ris. 

9 h . 15 L'Ecole <familiale. 

9 h. 30 R ad.-Scolaire, !'emis­
sion du Ministcr e de !'Edu-

cation Nationale. 

9 h. 50 Arre! de !'emission. 

• 
11 h. 30 Cultivons n oi re jnr-

din. 
11 h. 40 Causerie sur le soja. 
11 h. 45 M. et Mme Georges 
de Lausnay - <Euvres de 
Chamlnadc . Pas de cymba­
les, Valse carnavalesque, La 

Scvillane, Scherzctto. 
12 h. Programme sonore. 
12 h. 05 Paul von Bcky ct 

son orchestre. 

21 h. 55 Richard J31areau ct 24 h. Informatlions. 
son orchcstre. I Musique de null. 

13 h. Radio-Journal de Paris 
13 h. 10 Editorial 

22 It. 15 Musique symphoni-
que : Ballade, op. 19, four jh "lT R :\I 
m _no se~li~r~be~tre~~gue~i~; ~ ,.\ YOIXDU EICH! 

Long. ~----==-·-------==="'· 
22 h. 30 Rad.-Jonr. de France. 
22 h. 35 Emissions 

du lendemain. 

22 h. 38 Concert de muslquc 
variee, dir. Georges Bailly, 
01Vec Yvonne Cor.lie. - Suite 
de ballets n• 2 (Gluck), par 
l'orch. - La Vivandlere : 
« Air de la Lettre > (B. Go­
dard) , par Y. Corke. - Les 
petits rfens, ballet (Mozart), 

7 h. 111 a 7 b. 30 Informations 
et editorial. 

13 h. Ill a 13 b. 30 Journal 
parlt. 

17 b. 111 a 17 b. 30 Tour d'ho-
rlzon. 

18 h. a 19 h. L 'Hcure fnm­
~alse : A notre micro : Do­
mltlus Eplphane - Muslque 

de Philippe Henriot. 
13 h. 20 Previsions sportives. 
13 h. 30 Andre Pasdoc. 
Dcux sous d'amour (Dolys­
Ursmar) - Colombe (Van­
dair-Hess ) - On tc dira (L11-
ses-Richepin) Chan son 
pour elle - Le dernicr rcn­
dez-vous (Ledur-Joegny ) . 
13 h. 30 Harmonic l\larius­
Perricr - lllnrche des lansquc­
nets (G. Pares) - Marchc so­
lcnnellc (G. Pierne) - La Gi­
tana (Bucalossi) Petite 
,ulte : Petite Marche, Ber­
ceuse, En partant (C. Cui) -
Rhapsodie sur des themes 

• 
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populaires : F@te (P. Gau­
bert). 

14 h. Radio-Journal de Paris. 
14h.15 Le fermier 

a l'eco,ute. 
14 h. 25 Musique enregistree. 

14 h. 30 Soins d'urgence en 
attendant le medecin, par le 

docteur Charles Buizard. 

7 h. 55 Programme sonore. 
8 h. Musique Iegere: Les airs 
de Maurice Yvaln - Freres 
Joyeux, valse (Wollstedt) -
La Feria, suile espagnole 
(Lacome) - Le violoniste a 
la forge (Ives) - Lea ann6ea 

dansent, pot-pourri. 
8 h. 25 Lyon-Magazine (sur 
Lyon-Nat:onal et Grenoble­

National seulement). 14 h. 40 Musique. 
14 h. 50 La France coloniale: 8 h. 3o Rad.-Jour. de France. 

Chronique de la semaine. 8 h. 45 Les coullsses du turf, 
15 h. Arr@t de !'emission. par Robert Hamm. 

• 
17 h. Radio-Journal de Paris 
17 h. 15 Les Ondes Joyeuses 

de Radio-Paris. 
19 h. Les actualites. 
19 h. 15 Musique. 

8 h. 62 Disques : Extraits 
d'operas de Camille Saint­
Saens) : Samson et Dalila : 
a) Mon creur s'ouvre a ta 
voix. par Germaine Cernay 
et Georges Thill - b) Prin­
temps qul commence, par 
Germaine Cernay. Pavane et 
valse, extrait du ballet 

d' « Etienne-Marcel >. 
19 h. 30 La minute du travail 9 h. 10 Education Nat:onale : 
19 h. 40 Les prisonniers. 
20 h. Radio-Journal de Paris 
20 h. 15 Programme sonore. 
20 h. 20 

21 h. 30 

Musique. 
Musique. 

22 h. Radio-Journal de Paris 
22 h. 15 D'hier a aujourd'hui. 

22 h. 20 Musique. 
23 h. « Les adieux de la Mal­
maison », par Annie Achard. 
23 h. ·15 Orchestre Marius­
Fran~ois Gaillard - Sympho­
nic en sol mineur (KV 550) : 
Allegro molto, Andante, Mi­
nuetto, Finale (W.-A.Mozart). 

23 h. 45 Erna Sack La 
chauve-souris : « Monsieur 
le Marquis », « Je joue ]'in­
nocence • (Joh. Strauss) -
Valse de l'Empereur (Joh. 

Strauss). 

24 h. Radio-Journal de Paris. 
O h. 15 Musique enregistree. 
2 h. Fin d'emission. 

RADIODIPPUSION-. l 
NATIONALB I 

6 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
6 h. 40 Informations 

paysannes. 
7 h. 06 Education physique. 
7 h. 25 L'Agenda de la Fran­
ce, par Adhemar de Mont-

gon. 
7 h. 30 Rad.-Jour. de France. 

Lltterature fran~aise : De 
Victor Hugo a nos jours : 
Claude!, Valery - Sciences : 
L'ere secondaire (I) - Histoi! 
re de I 'art antique : L'a~ue­
duc romain (III) - Histo1re: 
Les Marechaux d'Empire : 
Ney (I) - Variete : >lAl debut 
de la colonisation en Sibe-

rie. 
9 h. 55 Disque. 
10 h. Emissions 

de la Journee. 
10 h. 02 Horloge par I ante. 

Arr@t de l'Cmission. 

• 
11 h. 23 Emissions 

de la Journee. 
11 h. 25 Chronlque 
du Commissariat General 

aux questions Juives. 
11 h. 30 c L'essor > (Com­
missar:at general au X 

Sports) . 
1·1 h. 35 Musique de la Garde 
?ersonnelle du Chef de l'Etat, 
dir. Pierre Dupont : Le Caid, 
defile (Michel) - Le Barbier 
de Seville, ouverture (Rossi­
ni) - Les Pre! udes de l'Ou­
ragan (A . Bruneau) _ Diver­
tissement proven~al (H. Ca­
·•adesus) - Ramuntcho (G. 
Pierne) : a) Ouverture ; b) 

Rapsodie basque. 
12 h. 27 Sports. 
12 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
12 h. 40 Editorial 

de Phl];ppe Henriot. 
12 h. 50 Disque.-7 h. 45 Ce que vous devez 

savoir : Radio-Sante. Assu- 12 h. 55· Emissions 
ranees sociales. de la Journee. 

13 h. Jo Bouillon et son 
orchestre. 

13 h. 25 Echos des Flandres 
Fran~a:ses, par Jean-Serge 

Debus. 
13 h. 30 Rad . ...Jour. de France. 
·13 h. 45 Editorial 

de Philippe Henriot. 
13 h. 55 Disque et annonce 

des emissions. 
14 h. Les propos du docte.ur 
Gamma, par Andree Cham-

pea~x. 
14 h. 15 Les belles legendes 
et Jes grands voyages, avec 
Robert Vignac et Alberes. 
14 h. 45 L'Orch. de Marseille. 
15 h. 25 En feuilletant 

Radio-National. 
15 h. 30 Emission dramati­
que : c La nouvelle idole >. 
Piece en trois actes, de Fran­
~ois de Cu.rel, aYcc Roger 
Karl, Marcel Andre,_ Louis 
Perdoux, Maurice .1<·landre, 
Yvonne Ducos. Madeleine 
Sylvain, Yvonne Farve), Su­
zy Ledret, Alix Malvieux. 
17 h. a 19 h. 15 Emission 
regionale (sur Lille-National 

seulement). 
17 h. a 17 h . 30 Cours et 
conferences de la Radiodilfu­
sion fran~aise (sur toute la 

chalne, sauf Lille). 

17 h. Solistes. - Concerto (F. 
Bach), par Mme Panzera­
Baillot. - Pieces pour viol on: 
Grave (F. Bach), Slclllenne 
(Predies), Rondo (Mozart), 
par Lydie Demirgian. (Sur 
Bordeaux - National, Gre­
noble-National, Montpellier­
National et Nice-National.) 

19 h. 50 Disque. 
19 h. 55 Annonce 
des emissions de la soiree. 
19 h . 57 Emission lyrique : 
« Boulard et ses filfes :o. 
Operette en trois actes, de 
Charles Cuvilller, a v e c 
l 'Orch. Radio - Lyr.i9ue et 
chomrs de la Radlod11Tusion 
Natlonale, dir. Paul Letom­
be, Germaine Roger, Line 
Dachary, Rene Hereat, Gas­
ton Rey, Gilbert-Moryn, Re-

ne Lenoty. 
21 h. 30 Rad.-Jour. de France. 
21 h. 40 Editorial 

de Philippe Henriot. 
21 h. 50 Disque. 
21 h. 55 « Les Milles et une 
Nuits • : Ali Baba, avec 
Louise Sieyes, Fran~oise 
Morhange, Emile Ronet, Hu­
bert Prelier, Yves Fure! et 

Fran~oise Brohan. 
22 h. 05 « Les mauvais An­
~es ::., par Ernest Fornairon, 

avec Maurice Dorleac. 

9 h. 30 Muslque varlee. 
10 h. Court instant musical. 
11 h. Pour votre distraction. 
12 h. Musique 

pour 1~arr@t du travail. 
12 h. 30 Informations 
et aper~u sur la situation. 

14 h. Informations 
et communique de guerre. 
14 h. 15 Toutr.s sortes 

de choses de deux a trols. 
15 h. Pour un court Instant. 
15 h . 30 Reportage du front. 
16 h. Varietes. 
17 h. Informations. 
17 h. 15 Jolies melodies. 
18 h. Echos varies. 
18 h. 30 Le miroir du temps. 
19 h. Causerie. 
19 h. 15 Reportage du front. 
19 h. 30 Intermerle musical. 
19 h. 45 Hans Fritzsche 

vous parle. 
20,h. Informations. 
20 h. 15 Echos varies. 
22 h. Informations. 22 h. 15 Musiquc symphoni­

que: Concert stuck pour har­
pe et orchestre (G. Pierru!). 22 h. 15 Fin de semaine 

Soli ste : Lily Laskine. souore. 
22 h. 30 Rad.-Jour. de France. 24 h. Informations. 
22 h. 35 Emission Musique rle nuit. 

du lendemain. 
22 h. 38 La vie parisienne. 
22 h. 55 Programme sonore 

du lendemain. 
23 h. Oreb. Jacques Metehen. 
23 h. 20 L'lnstant du .r@ve, 
real. musicale de P. Larrieu . 
23 h. 45 Rad . ...Jour. de France. 

23 h . 58 « L·a Marseillaise •· 

7 h. 15 II 7 h. 30 Informations 
et editorial. 

13 h. 11> a 13 h. 30 Journal 
parle. 

17 h. 30 Rad.-Jour. de France. 24 h. Fin des emissions. 17 h. 15 a 17 h. 30 Tour d'ho-
rlzon. 

17 h. 35 Emissions regiona­
les : Proven~ale : Marseille 
au temps du romant;sme : 
« L'enigmAtique • L a d y 
Greig >,_ ev. historique par 

Henry Vidal. 

18 h. Radio-Jeunesse. 
18 h. 30 c Pour que vive la 
France •• par Jean Deltcil, 
dl~ecteur de !'Alliance Na­
tionale contre la depopula-

tion 
18 h. 35 Dlsques. 
18 h. 40 Voyage auto,ur de ma 
chambre avec Jacques Pills, 
Gaston Lapeyronnle et son 

orchestrc. 
19 h. c A bfltons rompus >, 

par Paul Demasy. 
19 h. 10 Disque. 
19 h . ao Rad.-J our. de France. 
19 h. 40 Editorial 

de Philippe Henrlot. 

5 h. Musique du matin. 
5 h. 30 Informations. 
6 h. Concert matlnal. 
7 h. Informations. 
7 h. 15 Melodies . connues. 
7 h. 30 A ecouter et a retenir. 
7 h. 45 Musique du matln. 
9 h. Informations. 
9 h. 10 Nous' chanton•. 

et vou~ aussi. 

18 h. a 19 h. L'Heure fran­
~alse : Causerie polltlque, 
par Ill. Schllrgens - Volx du 
Reich - Actual! tes - « Le 
train de 8 h. 47 > : messages 
des travallleurs et prlson­
ni ers fran~al s II leurs fa­
milies - Grand roman radio­
phonlque - Chronlque des 
travailleurs frnn~ais en Alle-

magne. 
Jll h. a 111 h . 15 Informations. 

Nous apprenons la caia• 
aance ou plus exact&ment 

J"t!closion d"un nouveau 
conlrere bumoristique : 

LE CANARD CL~DESTIN 

qui canardera tout et toua 
chaque Tendredi. 

rorr••1n111111111111111u11m1uu111111ni1111111111u1111111111111m1n1111111111111111u11111 

~ C/o11s /es Vmdredis)- .1 

LE NOUVEAU-NE 
22, R. d. Pyramides 
(Metro : Pyramides) 
OP£ra : 57- 91 et 57-92 

BERCEAUX-VOITURES 
LAYETTES - HYGJtNE 

L'evacuation des enfants 
ne doit pas nuire a leur ins­
lruction ni a leur formation 
professionnelle. 

6EJQ1.INAL· ·1 
IYiMi#fiiUUlliMW 
D,rerteur Politique PAUL RIVES_ DirectcurANDH CHAUMET 

LITS O'ENFANTS AMEUBLEMENT 
POUR ENFANTS - PtSE-8£8£S. 

A quo! boa tn'Oir un pool• de 2.000 
011 3.000 fr.. Ill Toua 11e •'"ea pas 

IH lcmguH 6traav•re• ? 

BERLITZ .... :.!1~n~:! 
vile, blen et 6 peq de frais, Pros­
pectua, 31, boul. d•• ltalle1111, Paris. 

Bien qu'eloignes des grands 
centres, ils doivent acquerir 
Jes connaissances necessaires 
po.ur pretendre a une belle si­
tuation. 

Les cours par eorrespondance 
PIGIER, Secretariats, Compta­
bilite, Steno- D'wctylo, etc., le 
le.ur permettront. 

Renseignements et documen­
tation gratuite a PIGIER Ser­
vice 0, 53, rue de Rivoli, Paris. 

I 
.r. 
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PARIS D'AUJOURD'HUI 
ET D'AUTREFOIS 

(Suite de la page 9.J 

Si Je jour Paris, avec ses liocres, nous reporte a quelqu~ 
trente annees en arrlere, la nuit, les prescriptions de la de• 
tense passive nous font r~culer, dans le passe, plus loin en• 
core, car nous n' avons po ur nous diriger que de rares et 
falotes lumieres qui rappellent Jes anciennes lanternes a gaz 
et les vieux quinquets a 'nuile. Savait-on que leur regne 
s'etait prolonge jusqu'en 1875, ce qui prouve que le progres 
ne va pas aussl vite qu'on le ,croit generalement. C' est vers 
1817 seulement qu'on proceda aux premiers essais de gaz a 
eclairage dans le Passage des Panoramas, et c'est dlx ans 
plus lard que douze reverberes lurent dresses rue de Rivoli. 

Chaque annee, l'usage du gaz se repandit davantage, ce 
qui n'empeche pas qu 'en 1873 on pouvalt compter encore 
neul ,cent vingt-quatre lanternes a hUile dans la ville-lumlere. 
Et qu'on ne s'imagine pas que l'eclairage au gaz alt a son 
debut recueilli l'adhesion unanime des Parlslens. Certalns 
parml les plus celebres, comme l'ecrivain Charles Nodier, 
protesterent contre son usage sous le pretexte qu'il causal! 
la mort des arbres, sallssait les monuments, falsait sauter 
les boutiques et privait la ,capitale de son mystere. C'est tout 
juste si Nodier ne considere pas l'ingenieur Lebon, l'inven­
teur du gaz, comme un mailaiteur, et n' applaudit pas a 
I' assassinat du savant. 

On sait, en effet, qu'on trouva Lebon, mourant, sous les 
quinconces des Champs-Elysees, en 1804, le jour m!me du 
sacre de Napoleon, et on lui attri•bua, dans · son d~lire, ces 
paroles assez comiques, en depit des oeirconstances: « Ah I 
si /es Champs-Elysees avaient ete eclalres au gaz, mon assas­
sinat n'y elit pu avolr lieu I > Supreme reclame pour une 
invention qui n'en avail, d' ailleurs, pas besoin. Les Champs­
Elysees d'aujourd'hui, par Jeur manque d'eclairage, rappellent 
ceux de 1808. Ainsi tout se re.pete et la nouveaute est du 
d~ja vu. Qui done a delinl l'Histoire un eternel recommen­
cement ? 

La guerre a !alt egalement reparaltre des petits marchands 
~n plein air, des artisans du trottoir, des metiers de la rue, 
Je ne parle pas, bien entendu, des chlffonnlers, qui sont de 
toutes les epoques. Ceux-ci trouvent a present peu de vieilles 
croutes dans les boTtes et, .de ce !alt, n' est plus vraie la 
boutade de l'un d'eux, qui ne manquait pas d' a-propos: 
« Quand les crolites que nous decouvrons sont propres, disalt 
ce philosophe, nous /es mangeons nous-mimes. Quand el/es 
sont sales, nous /es fa/sons remanger aux lx>urgeols, sous 
for me de chapelure et de pain d' epice. > En ces annees de 
guerre, le bourgeois mange ses croO'tes lui-meme. 

Pour les anciens metiers, ils se sont senslblement modifies. 
Autrefols, dans 110s rues, circulait le mar-chand d'encre : ce 
dernler a abandonne son produit, ii l'a eclrange contre du 
papier et ii vend, surtout des enveloppes. Le rempallleur de 
chaises et le raccommodeur de por-celaine sont revenus et 11s 
font de belles recettes, mais ils ne crient plus pour raccrocher 
le client, car 11s on t, comme tous Jes artisans, trop de tra­
vail. Cepcndant la c hanson du rempailleur ne manquait pas 
de plttoresque. Ecoutez-le : « Allons /es petit' s menageres -
Y a toujours mo yen d' s' arranger - Donnez vos chaises a rem­
pailler I » Nomb.n,ux sont aujourd' hul Jes marchands d'ali 
et d'olgnons, les 'marchands d'herbes qui veulent donner aux 
lumeurs l'illusion du tabac, les marchandS de Jampes de poche 
et de lacets. Tous offrent a des prix qui ne sont pas doux 
ce que l'on achete dilficilement dans les boutiques. 11s font 
des affaires et ils rendent service, ainsl tout le monde est 
salislait, une lols n'est pas coutume. 

II existe bien d' autres metiers, nes de la necessite, que 
nous ou~lions ; esperons qu'ils ne seront pas perdus. II faut 
souhalter qu'un peintre, qu'un romancier les ont tous consl­
gnes dans des carnets, apportant par leurs notes et leurs 
dessins des documents precieux a la petite 'histolrc et, pour­
quoi pa&, a l'Histoire tout simplement. Pourquol ne se trou­
verait-il pas, parml nos ecrivains, quelque nouveau Ooncourt 
qui, sit6t rentre chez lul, consigne avec amour ce qu'IJ a vu 
et entendu. Helas I ils sont nombreux les ecrlvalns et qui ont 
des lolslrs. « Paris, soutenait Sebastien Mercier, est par excel 
lence la patrie des hommes de lettres, leur seule vrale patrie. > 
Est-ce bien exact? En tout cas, la plupart sont des provln­
ciaux et 11s le restent, queue que soit leur verve par compa­
ralson avec le gavroche parlsien dont l'aocent comme l'esprlt 
sont lnlmitables.,. 

Jean Vignaud. 

UNE HEURE CHEZ MARISA FERRER 
(Suite de la page 9.J 

Un soir, eile a la joie de jouer presque au pied l8'Ve 
Monna Vanna aux c6tes de Vanni Marcoux. Et c 'est pou, 

elle une revelation en meme temps qu'une confirmation de 
ses ideas en matiere d 'inter pretation. 

- Quand je lis un ouvrage, dit-elle, je suis immediatement 
envoCJtee par mon personnage, ii me semble que j'en ai 
trouve la clef. J'y vois mille caracteres a dessiner ; tout 
me semble possible et c'est tres beau ; vient la seconde pe­
riode plus decevante. J'ai appris la musique et Jes dilficultes 
commencent. J'ai !'impression que je n'y arriverai jamais et 
j'erre clans l'obscurite presque complete jusqu'a -la gene­
rale. 

• A ce moment-la, tout s'eclaire e1 mon personnage m'en­
vahit, miraculeusement vivant. S'il se trouve conforme CI 
la fa~on don! je l' ai con~u, rien n 'egale ma joie. 

Ne croirait-on pas entendre chez Marisa Ferrer )'echo 
de ce que nous disait, il y a quelques mois, Vanni Mar­
coux, le grand artiste et le parfait comedian, qui voudrait 
que le conventionnel des gestes et des attitudes disparClt 
de nos scenes de !'Opera et de l'Opera-Comlque. 

Et pour appuyer ses theories de simpllcite et de sobriete 
indispensab!es dans l'art lyrique, Marisa Ferrer cite a la 
lois Stendhal et Diderot, l'un pour aflirmer avec lui : 

« Rappelons-nous sans cesse que }'action dramatique se 
passe dans une saile don! un des murs a ete enleve par 
la baguette magique de Melpomene et remplace- par le par­
terre et Jes loges au moyen de la baguette magique d une 
fee .• 

L'autre, pour refuter le paradoxe qui ve'ul que « le sen­
timent doit etre a l'echel.le de la salle ». 

- Que je sols dans une simple salle de concert ou sur la 
scene de l'Opera, mon emotion est la meme et Jes moyens 
de l'exprimer doivent aussl etre Jes m.emes. Je ne crols :pas 
me !romper en aflirmant cecl puisqu.e j'ai joue L'Etranger, 
de Vincent d'lndy, avec une ardeur concentree et une ab­
sence presque totale de gestes et que cette ceuvre a ete 
ecoutee dans un prolond silence. 

J'ai dit que Marisa Ferrer etait une lemme heureuse. Elle 
l'est, en e!let, puisqu'elle est une grande cantatrice, l'l>pouse 
d'un praticien renom.mlt, !e docteur Lafourcade, et enfin une 
artiste qui n 'a :pas de violon d'lngres. 

- Pourquoi en aurais-je un, me dit-elle, pulsqu'il me laut 
travailler, travaiiler encore, travailler toujours, et que ma 
seule amhition est de servlr la musique de toutes Jes manie­
res, a tous Jes momonts et autant qu'il m'est possible et 
tan! qu'il me restera une parcelle d'enthouslasme I 

SAVEZ-VOUS QUE ... 

l 
'uN des roles dans lesquels Augustine Leriche se mon­

tra la plus amusante fut ctrtainement celui qu'elle 
crea dans la Sonnette d'Alarme (1) : Elle sut y don­
ner un relvef impressionnant a cette bourgeoise de 

province qui compose de• oratorios pour finir conductrice 
d'un orchestre de }au. Elle su{fisait a rendre /es specta­
teurs malades de rirt. 

Qu'eussent~ils fait s'ib a~aient pu la uoir, pendant /es 
uacance.,, faire, en compagn,e de Jeanne Cheirel son mar­
che a Louuiers? Elle n'y acoomplis,ait pas de; fonclions 
domestiques, mais y Jouait un ueritablt sketch et marchan­
dait poulets. e! canards auec des saillies qui mettalent le 
marche en 101t, attendr(ssaient Les marchandes et triom­
pliaient de leur cupidite. 011 eiit uolontiers paye sa place 
pour assister a cette comedit d'un genre inatlendu. 

• 
Dans !'opera de Massenet, lorsque Werther (2) se tue 

011 euite aux .,pectatrices sensibles la uue dt ce drame er{ 
lui faisant accomplir eel acte auant que le rideau n~ se 
/cue alors que Werther git, mortellement atteint, 

Ctrlam tenor, dont la uoix etait fort belle mais le sens 
dramatique Ires deficient. n'auait trouut! mleux que de se 
placer la Ute dans le fo11er de la cheminee. II ionorait que 
par un souci de mist en scene, L'ac~ se dt!roulant pendant 
la nuit de Noel, une Lampe ele,:trique donnait aux buches 
!'aspect d'~tre en feu et quel ne fut pas l'embarras de 
Charlotte, a son entree en scene, lorsqu'elle uit son amant 
donnant !'impression de grlLler. II t!tait d'un poids respec­
table, et ce fu: pour elle un sfrieux travail que de le tirer 
de cette fcicheu ~e position sa,u riu ni, ce qui etait plus 
graue, faire rire !es spectateurs. 

• Lr I" juin 1794, (13 Prairial an 11), le 1;1issca11 Le Ven-
geur (3) entrait dans l' immortallte. II appartcnai t a l'escadre 
de l'amiral Villaret de Joyeuse qui avait pnur mission de pro­
ti•11er l'arrivee d'un convoi de ble dont on a,·:iit lort besoin 
et cetle cscadre fut attaquee par des forces :,n~l:iiscs supe~ 
rieurcs au large d'Ouessant. 

A lul seul Le Vengeur se vlt aux prises avec dix vais­
(1) EM. le 11 Juln 1944 l 15 h. 15. 
(2) EM. le 11 Juln 1944 a 17 h. 05. 
(3) EM. « Paris vous parle >, du 7 juin. 

seaux anglais. 11 aurait pu 
eviler le combat, mais Rc­
n2udin, son -capitaine, jugea 
qu'il valai t mieux retenir C'!t­
te force ennemie qui croyait 
avoir la victoi re facile. 

P endant six hcures, Le 
Vengeur se battit , .,.ipostant 
tant qu'il eut des munitions 
et des c anonniers. II fit c"ne­
rement payer a ses adversai­
res son herorque defense, et 
a demi engloutl tirait encore 
repondant aux demandcs de 
reddition en clouant son pa­
vilion au seul troncon de mAt 
qu i lui restait et en coolant 
aux accents d e La Marse/1-
luise. 

La Convention decerna au 
vaisseau Le Vengeur les hon­
neurs du Pantheon et son 
souvenir est ,reste imperlssa­
ble dans la marine francalse. 

• 
Les collectionneurs sont le­

gion car leurs gouts differen: 
et tous ne courent pas le me­
me llevre, heureusement. .ll'lais 
qui dira pourquoi on attribue 
aux uns de flatteuses epithe­
tes, en les qualifiant de dis­
tingues, d'eclai res, de pre­
curse<>rs, tandis qu'on tralte 
les alltres de maniaques? Quels 
que solent les objets qu'on 
coll~ctlonne, on a du mcrlte 
en proportion de leur rarete. 

Ainsi, <:ur leuse est la collec­
tion que reunit ce rtain chirur­
gien esthetique specialiste de 
ce qu'on pourialt appeler les 
diminutions de volume. II est 
des cas dans lesquels ii doit 
supprimer des surfaces fort 
etendues de tlssu cutane. 
Qu'en fall-ii? II Jes tanne lui­
meme, les etiquette soigneu­
sement et les conserve. C'est 
son Jardin secret . II est, en 
outre, un artiste, car la peau 
des jeunes lilies est tannee 
en blanc, le jaune etant re­
serve aux fem mes mariees. 

Marie-Laurence. 

• 
Le 12 ~uin 1885 Sigurd (1), 

opera d "-• nest Reyer etait 
pour la premiere lo is . repre­
sentc a l'Opera de Paris. Ainsl 
prenait fin pour le clfmposi­
teur une attente qui ave.;t .dun, 
plus de vingt ans. Les evene- . 
ments, la mauvaise volonte de 
directeurs, en particulier d'Ha. 
lanzier, avaien t sans arr!t re­
tarde la presentation d'une 
partition dont des extraits dans 
1es concerts, avaient ete bien 
accuelllis, mais dont l'action 
effrayait un peu a la scene. 
On lui reprochai t de ressem­
bler il du Wagner. Pourtant 
si les aventures de Sigurd, 
rappelant celle de Siegl•rlcd 
pouvaient faire penser atI 
grand compositeur allemand 
I~ musique ne rappefait e,i 
nen Celie de la Tetnalogle. 
R~yer mit longtcmps a 
triompher d'un injuste parti 
pris, dont la premiere repre­
sentation lit bon compte. Ro­
se Caron, dans toute la ple­
nitude de son talent avait su 
donner a Brunehild un relief 
qui assura le succes de cette 
ceuvre de Reyer, qui fut jouee 
plus de c lnquan te fois en 
deux ans, pendant lesquels 
I' auteur, furleux des modifi­
cations apportees a Sigurd 
ne mit jamais les picds a 
l'Opera. 

(l) EM . « Paris YOUS par­
le >, du 14 juin. 

L. D. 
1:J 
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turr, It's cuirussC'!-. de:,, 1uouchcs blcues nliroi­
hticnt au soleil. 

« ... <:es plastrons blancs, Jui dis-Je, en m'ap­
prochant d'rlle, ~"ront C('J1aincnu~nt tachCs avant 
J)Cll. 

« Ftit-ce trouble, fftt-ce surprise : 
I' \I « - Alt• s'Ccria-t-elle en laissant choir s<·s 

menus. paq~ets et rn s'nppuyunt d'instinc~ :1 
mon bras, jt• n1e suis un pcu tournr le pH•d. 
Excnsez-111oi, n1onsieur, quelques instants cir• 
rcpos et rien n 1y paraitra. _......] ... Ll[:::_ __ ..;,o!.>i,.....tlli,,l!.. _ _...,i;,r,,i~!~~t:.:.:.:.-:..--_~1111.,,l 

Conte ,nedit par J.-L. PRIMAUBE 

0Tn1.: histoirr ("St vraimt"n1 dflicieuse, 

WI mon cher Drrval, l't racont(•f> dans la 
forn1(' In n1ei1Jeur('. J'adorr ce genn• 
rle souvenirs. 

-- An fait, f)nchainu Mme CICrice, 
qui dit 1nirux? Qui d'entre Yous, n1t.•s 

bons amis, prend Ja suite de noire doux poete ? 
LPs inYitCs du cardiologue CICrirr avaient kr­

minl- Irur paJ·lif' de cartes <·t s'rntrctenaient fa­
miliCren1ent. 

Piqur au vif par la question dl' sa frmnir : 
-' A beau jcu, beau retour, lui repliqua-t-il. 
Et Clerice dr raconter : 
- Je venais dP tern1iner man t•xternat A. 

Tours, rt je voulais « monter » a Par,is. Mon 
p~rr, par ses relations, 1ne fac.-ilita l'rntrl't• au­
pres du doyen de la Fncult/>, Cherigny. 

• Je louai une chambr, au 36 de la rut• 
DPscartes, oi1 Verlaine mourut, dens ,·et « e:\.C­
"rablr logis d<• In rue Descartes, r.lus sinistn· 
qtte les h6pitau, •, comme l'appc ait ,Laurent 
Tailhade. Mois j'abandonnais souvcnt cette boilr 
i., dod1ards, et j'errais dans Jr Luxembourg. 

• l'n jour - je me le rappelle eomme si 
<·'Ctuit hicr - jt• re1nontais le boulevard Soint­
)liehcl. 

« Devnnt l 'ftaJag<' c..l'un che111isit'r, je remar­
quai unr ;eunt• femme au tcint chaudcment am­
hn•. a In taillr miner et aux uttarhcs Jines. fort 
ot·t:u1,<·t• a ,~Hlluer la finessr d es percales. S<~s 
rnoin-. r1•tcn..t.irn1 un not de paquets h~tl'rodites. 
Sur l;.1 ~lac(' qu i formait 1t~ fond d<• I~ dP,·an-

UN LIVRE 

LE CINEMA ET LA MONTAGNE 
par Pierre LEPROHON 

(Editions Jean Susse) 

os !ccleurs apprecient a 

N sa grande v•aleur Pier­
re Leprohon, l'un rlcs 
plus fidele, co-llabora­

t curs d~s Ondes qui. l'haqu~ 
semainc, dans ces colo.nnes, 
nous cfltreticnt du cinema. 

« ~ Je vous en prir, madam<• ... 
« Ravi et ('Onfus a la fois, je ramassai lt·s 

objets ('pars sur 11• trottoir, t'1 lui prCsrntai 
mon bras. 

« - Voulez-vous que nous nous assryions un 
peu pour , •ous reposer ? 

« ,re rt•,·ois son sourire au bord dr srs pau­
p leres : 

« - Vous ~trs trop aimable, monsil'l1r. jc 
, ·nis rcntrer cht•z moi, 8 Passy. 

« - Qu'a cela nc tiennr, madame. Je vais 
vons accompagner, si vous le pcrmettez. 

<t: Nous primes une voiturc. Durant Jc trajet, 
sa main gantC~ repo~ait snr les coussins. Jc 
n'osai la pr('ndre. Sentait-ellc n1on trouble? 

«. - Si jP n'a,·ais pas prur de vans volcr 
votre trmps, jr ,ous proposcrais ... 

« - :'\(• gaspill('Z 1rns Ir ,·l,tn•, jt·1111t: hom-
nu· ... 

« Puls au cochrr 
« - Arretez ici, au 19, ll droite. 
« Avant cette rencontn·, j'ctais bondissant. Eu 

descendant de voiturc, rctais anCanti. 
« - Maman, vo.,il8. n1aman, entendis-Je. 
« Levant les ycux au balcon du tro1sii•mr, j(• 

vis deux jcuncs lilies C'ncadrant un sl"liuisant 
quadragcnaire. 

4, - Dois-je vans suivre. 1uadamc 'I 
« - Mais pourquoi pas? Mon ... niari sera hcu­

reux de voi r qu'il n'y a pas que des n1uflrs ? 
c Reprcnant tous les paquets, je ne sa'is c1: 

quc je bredouillai. Le role 9-u'on me propo~ait, 
contrnircment a celul que J aurals voulu jouer 
en realile ne Ill qu'accroitre ma g~ne. 

« L'ainee des fllles ouvrit In porte. 
« - Bonjour, Claudine. Dcbarras&e monsieur 

tic ses paquets. II m'est arrive un lcger malaise 
ct monsieur a bien voulu me preter assistance. 

« Elle ajouta, s'atlressant a son marl : 
« - Offre-lui un tonique, ii en a autant be­

soin que mol. 
« Telle une mouche cgarce dans la tolle d'unc 

araignee, je ne pus qu'exprimer un n1er(": 
confus. » 

- Qu'est-ellc -devcnuc, cette Jeune femme ? 
drrnanda l'un des auditcurs. 

- Elle manifesta le de&ir de me revolr. J e 
de,·ins en effet le commensni de la famille, Jus­
qu'A 1110n concours d'internat.... el -:0n n1ari 
m'offrit Ia main , de Claudine ... , que tu vols a 
present en 1rain de sourire au rappel de cettc 
rt·ncontrc. 

f> doux Paluche va nous quitter II a enf1n trouve un lieu de repos un toit pour y abriter 
o.vec M01,e . une existence dans laquelle il mangera a sa faim, boira a sa soif ce qui ,:.eura 
so n importance tant p our lui que pour le genereux ami qui J'hebergera 

Qu'en pense Pierre Thareau? C'est la question que nous lui avons posee 
- Vous dire que je vois partir men pauvre Paluche avec indifference ne serait pas vra1 , 

car 11 est un de mes vieux amis Pensez done. un camarade de guerre ! J'0tais heureux de 
le retrouver chaque semaine et les zincs des bistros de Clamart nous ont bien souvent 
r8uni.s au grand dommage de mon porte-monnaie d'ailleurs Ma consolation est de le 
savoir en Touraine, ii aime tant le saumur ! 

Pierre Lcprohon vient de 
vuhlier urn livrp inleressant 
ii pl us d'un lit r" : f,,, Ci­
nema et la Monlayn,,. Asso­
ciation e tonnante quc cellc 
dl· cettc montagne qui est un 
svrnbo1e de la n,ature sau­
v-age el de ce cinema qui, Jui , 
est un syrnbole du progrcs, 
du travail, de l'ingeniosile 
des hommes. Cc livre est beau 
ct hon. 11 est beau parce qu'il 
nous depeinl des paysages 
grandioscs; ii est hon parce 
qu"il · est 1·emarquablcmcnt 
construit ct ecrit. 

- Sou:laitons done une heureuse vieillesse a Paluche. Mais avee quel suJet allez-vous distraire mam-
1 enant Jes auditeurs de Radio-Paris, qui vont ressentir vivement 1a di span ti on de leur clochard? 

Pierre Leprohon fail l 'his­
torique du cinema de monta­
gne, depuis Jes premiers do­
cumcntaires . de tourisme jus­
qu'au film Premier d~ corder; 
ii etudi(• l'reuvre des g'rands 
alpinislcs-cineastes ct pro­
pose, su r cc su.ict passion-
1t3nl, quelqucs suggestions 
pleincs de hon sens / 

H.emarquable illns­
lralion photographi-

- Je commencerai prochainement une nouvelle emission dent le titre vous surprendra peut-etre 
72, rue des Eglantines. 

- II est en effet, original. Serait-il indiscret de vous demander ce qui pourra b1en se passer dans cette 
rue au nom po0tique? Y verra-t-on un drama policier un roman d'amour. des scenes de la vie parisienne? 

- Un peu de tout eela ]'ai pense a un immeuble que rien ne distmguerait d'un autre, a la condition 
1outefois qu'il fllt de dimensions lui permettant d'abriter de nombreux locataires , Sept aitages, au minimum Des appartements y sent 
cossus . d'autres modestes , d'autres'e,nfin plus que simples 11 en faut pour taus les goU.ts et toutes les bourses. 

- Et qu'allez-vous faire dans cet immeuble? 
- Un peu ee que faisait le Diable boiteux de Le Sage jeter un ceil indiscret. voir ee que font les gens qui l'habitent. ce qui 

leur .advient. Ce sera peut-€1,tre pousser la euriosit0 de fac;:on un peu outranciere, mais il est si int8ressant de savoir ce qui se passe 
dernere une fa<;ade trompeuse. Que de surprises on peut eprouver au cours d'une enqu~te tout intime ! Que de 1!1is0re morale parfois 
chez des ~tres qui exc1tent l'env1e I Que de s0rE!nit8 chez de braves gens dent la condition ne parait pas 1ust1i1er le bonheur qu'ils 
re sse ntent ! 

- En somme, c 'est a une 8tude philosophique que vous allez vous livrer. 
- Pas tout a fait. La vie n'est pas faite que de choses tristes ou serieuses Elle a ses beaux c6t8s. Comme dans une com9die 

ta us les habitants d'une agglomeration, telle que la constitue un grand imrneuble evoluent. v1vent leur vie avec ses evenements, ses 
Joi es. ses deceptions. Ils ont des occupations dil!E!rentes et sont de caracteres divers, leurs mental1t8s ne som pas cornparables Dans 
chaque appartement. dans chaque ehambre meme se deroule une tranche de vie · 

« C'es1 , pour chacun, ce que }e d~sire representer au micro.Jene puis vous dire d'avance sous quelle forme je le ferai Ainsi le 
suJe t de la premiere emission met en scene Mme Pinchou, une concierge un peu de la vieille 0cole sa fille qui est franchement 
d P la nouvelle. II ne faudra pas en cteduire que tout se passe ra clans la loge. 

« La semaine sulvante, nous serons au trois1eme etage. chez de petits bourgeois ; plus tard ce sera chez un vieux cabotin. qui 
ii vOcu plain d 1illus1ons et dont les yeux s'ouvrent sur sa m0diocrit0, son manque de talent 

<1 Ainsi nous parcourrons l'immeuble, le fouillant dans ses moindres recoins. Je ferai vivre ce que J'y aurai vu, entendu. Parfois 
l;t-' s e ra cuneux. Original D'autres, nous tomberons dans la triste banalit0 d'une vie paisible sans 0v8nements notoires. La gaiete 
h.· com1que auront leur part. aussi bien peut-0tre que l'horreur. Le sais-je a l'avance? Tout peut advenir dans un immeuble tel que 
i:ulu, de la rue des Eglantines. 

- Ce sera certainement fort int0ressant Souha1tons done longue vie au successeur de Paluche et laissez-moi souhaiter des eve 
nP.ments marquants a votre ind1scr8te prospection 

Louis Duval 
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OHAPITRE X (.Sui/e) 

L 
T ullant a M. s,•rrier : 

- Mon ,·h,r rommissaire, puisqu'il n'y a pus de telephone 
aux Svromores, voulez-vous all•r a Jupllles t'I to'lephoner il 
M. tr i:omte dr Le Crnz-Tanguy ou bien de se mcttre immedia­

tement rn voyal(r s'i I a nnr. auto rapidfl flit sfire, f-'t de venir ici ; ou 
blen de se prl>parrr et d'attenrlre me proprr a~to, qui irait le. prendre 
a P11rls aujourd'hui m~m, ? ••. Pour Ir rlec1dcr, donnez-lu1 autant 
d'expli<'atlons ·que vous le Jugerez utile. 

- Oui. 
- Soca •I Vitto, prenez mon auto 1•t a,·compagnez M. Scrricr jus-

<ru'a Jupilles S'll vous dit de partir pour Paris, vous partircz imm(~ 
diatemtnt, vous ircz A l'adressc qu'il yous ,tonnera, et vous amCncrcz 
lei, vii,•, h• romte de Lo Cruz-Tangny. 

- Oul, monsieul'. 

■ 
Fort ri,·he, le comic de La Cruz-Tanguy possedait unc puissante 

automobile ,•t disposoit d'un chauffeur de conllance. M. Serrier, de 
Jupllles, lnl avail telephono' a rn h. i5. A 15 heures, · la volture du 
comic frun,·hissalt le seuil du parr des Sycomores; la grille fut 
ounrt,, romme d'habiturl,, par 1, garde Razeau. Les deux gendarmes 
1w se montrl>rcnt pas. 

Le clochp nvertlsscusr ayent retcnti, l'errivant fut re,u, a le porte 
prinrlpal,• ,le 111 maison, par Saint-Clair, Gno-Mltang et M Serrler. 

Ang<'llque d1• Uarange et Louis Luquin n'ctaient plus la. Un ·peu 
a,·ant midi, Socn rt Vitto, dans la voiture de Saint-Clair, lcs avaicnl 
ran11mes au BrPuil, oil ils auraient a mett.-e Mme de Barunge au 
,·ourant d1• son malhcur; nouvrilP terrible, mais dont le coup seralt 
amortl, prrrisement, par 1,. retour d 'Angellque. 

Au tel<'pho1~, sur lcs questions pressantes de M de La Cruz• 
Tanguy, M. Serricr m avail assez dit pour que l 'oncie sflt qu'cu 
arrh·ant 8 lA n1aison ii trou,·erait mortr SR niec,-. 

II ,·enalt seul. II a,·ait laisse a Paris son nevcu, l'avcrtlssant de 
son d(•part ,•n ,·oyage pur le" mots ,fallacieux d'un court billet qu'un 
,lomPstlque lui rcmrttralt. 

Tout ,i,. suite apres l•s presentations, Saint-Clair conduisit le 
romtr jnsqu'a la chambre de Mlle Maya de La Cruz. Et ii l'y leissu 
Sf"lll 

Cinq mlnu!ps plu• tare!, le com tr· sort it de c,•tti, piece; srs ycux ct 
son . vl~ulgP r.xprlmaient un.- an1t'-rf" tristessr, C't aussi une grandc 
piti,• II rlit au Nyctalope: 

- Vous avr7 a me parlrr, n1onsieur. Jc suis n1aintenant a votrc 
d1spositlon 

- Son E>.<·ellence Gno M itang ct M. le commissaire Scrrlcr nous 
1tllt-ndent dens Ir. salon. 

- Bien, mon!"lo.ur. 
Le comic de La Cruz-Tanguy, apparrmment Age d'une solxantain1· 

d 'ann<'es, ctalt grand, maigre, d'aspect vigoureux, les cheveux a peine 
gris coupes ras; le visage oss,eux, rase, Ies tevres minces, nez aqullin, 
!es yeux noirs et le front haut, tout charKC d'intclllgence et de pensee. 
II etalt v~tu avec unc sobre et strict• elegance, d'un complrt-veston 
grh sombre. JI tenalt a la niialn gauche des gants de pcau ct un 
chapeau de feutre grls, du m~me gris que le vMement. 

Dans le salon du rez-de-chaussce, oil la grandc lumlere du solell 
n'cntrait que tamisce par d'epais rideaux de tulle ecru, ii tut c le · 
maltre de malson >. JI posa gants et chapeau sur une console de 
coin, prla MM. Gn<\-Mitang, Saint-Clair ct Srrrler dr voulolr hirn 
s'a!'sroir, s'nsslt Jui-m~mc dans un fnuteuil rn face d'euxt ct, d'une 
volx !res calme, assez rhaudr, sympathiqur, ii <lit II Saint-Clair, avtc 
un sourirc grave qui rxcluait toutc cCr~n10nic compassrr : 

- Je vous en prie, Monsieur, veuillez parler je voua ecoute. 

A. ,le '''?U~ en, p~ie, monsieur, vcuillez parler J, vous froute. 
lors, Saint-Clair raconta, sans e tre une sf'\tlr foh iot(trront >U 

tout 
11 

er quc Lui-m~me, Angelique de Ba range, Lon ls · Luquin, '<!n,i 
u g, le prefet de Poh~•, \I. Serrirr, leurs rompagnons ,,1 lrurs 

c~mparses ' 'ena1ent de vivre, depuis, d'une part J•instant cJr la 
dd;ioug~le_rt, ddu sHquelette ct, d'autre part, l'beure de la d1sparition 

n " 1que e arange. 
En termin_ant, ii rnumera Jrs resultats de l'interrogatoil·• ,tu couple 

Razeau. Et 11 concint : 
- Entin monsi•ur, Jr prir mon aml Gnu Mitang de vous fuiri• part 

des c1rconstan,·cs de la n1ort de votrc niCce ct de rCpCter pour vuus 
l'esscntiel des paroles qu'cllr a prononcccs a,·ant de mourir. · 
,. Le ron1t~ de La Crnz.Ta~f(Uy ~'indina un peu en sr tournunt v1•r?C 

I 1llustre d1plomatr japona1s Pt en disant . 
- Excellence, j<• vous <'coute. 
Pendant cinq minutes a p,u pres Gn<\ Milang parla 
Et puls ce l ut le silence. ' · 
Le comte avail baisse la tN• ; ses tongues mains nervcust•• ,·trnn­

gement _corrodecs par places, trcmblaicnt un pcu crisp<\cs 'sur !cs 
accoudo1rs du feuteuil ' 
. Quand ii rcleva _ la t~te1_ ii sr touma macbinalement ou aver inten­

t!~'"• v~rs M. Scrrier, qu I I regards Jlxcm~nt. Le commlssairc crut a 
I mtenhon et se Jugea mterrogf : 

---:- Oh ! mol, Ilt-11, J• n'ai qur pen de c:lroses a <,lire. Sm1lcment 
ccc1 : dans la chambrc de Mlle de I.a Cruz j'ai trouve un gent ahso­
lumrnt pareil a rclui 9ui fut ramassc soJs le cadavrc de la fausse 
Adel_e; les dcux gants I ont la pairr. D'autre part, les empreintcs des 
s~uhcrs, relev~cs au 111oycn dr deux cartons soigneusenwnt dC<:ou­
pes, a ~ endro1t de la rencontre de MllP de &range Pl de Mllr dP Lo 
Cruz, pres du c~ateau du Breull, correspondent exactcmrnt 11.ux 
semelles des soullers dont Mlle de La Cruz <'tail chaussc, a,·ant 
d'avoir_ cte ,devetue par M: Gno Mlteng ct Mlle de Berange. Enfln, lu 
pa~ophe d ermes symctr1quemcnt dlsposces, qui oc,·upr tout• u111• 
clo1son de la chambre de ~lie de La Cruz, conllent un polgnard ,•n 
tout scmblable it ccl,ui qui a per,c le cmu.r de la fauss,• Ali<'lr ; 
dons la panoplle unc place est vldc, symetrique II la placr occu­
pf~. Done, !11-~mc sans la confession in extremis, CC'S trois p<'titR 
fa1ts, avec I appul loglquc de tons lcs autres fails connus ttuntll'nt 
conslittte la prcuve lrrcfutahlc quc... ' 

M. Serrler ne termina pns la phrase, car 11 avail booucoup tip tnct. 
Et de nouveau cc fut le silence. 
Soudaln le comte, hochant In tete, pronon,n d'unc voix p(•nrtr,'c 

de douleur : 

(A suivrc.) 

Da~s notre prochain numero, nous commencerons la publi­
cation du grand recit historique qu'Ernest FORNAIRON 

a ecrit specialement pour nos lecteurs 

LA ROBE COULEUR DE GRENADE 
au cours duquel ii contera le roman d'amour authenti­

que du poete proven~al Aubanel. 

MOTS CROISES 
II m IV V VI VIIVlll IX X Probleme N° 59 

Horlzontalement. - I. S'ap­
proprier le bien d'autrui par des 
mall-O!uvres frauduleuses. - 2. 
Cachet rendant Im acte authenti­
que .• Se crolt a I' avant-garde du 
progres. - 3. Qui est extralt du 

4 citron. - 4. Chemin de halage. -
Dieu, les anges et !'lime humaine 
en sont. - 5. Recueil de bons 
mots. - Louis XIV revoqua celul 
de Nantes. - 6. Coteoptere d~ 
Midi de la France. _ Inverse : 
perte de .sang-froid. - 7. Faite 
avec une peall de bouc. - Fleuve 
cOtier. - 8. Le chretlen pour 

9 I' Arabe. - Juge musutman. - 9 
lntente un proces. - Peut se faire 

10 a la belle etoile. - 10. !Precede 
de Sa, titre d'honneur donnc au 
Pape. 

Vertlcalement. -- I. Evcn·?ments qui font scandale. - 2. Poisson de 
I' Atlantique, a chair tres estimce. - Eut le co\Jrage de. - 3. Demons­
tralif. - Lievre d'Oceanie. - 4. Ce qui !'est est generalement cher. • 
Premier estomac des ruminants. - 5. Norn de plusleurs especes de petits 
singes. - 6. Deux voislnes. - lnltiales d'un peintre fran~ais, auteur des 
Moissonneurs (1794-1895). - Article. - 7. lnteret rnpportant gros au 
preteur .• Rameau imparfaitement elague. - 8. Celebre poeme de Vir­
gile. - Fait souvent l'objet d'une fausse declaration. - 9. Lettre gr~c­
que. - Ce qu'un personnage de theAlre debite d ' un trait. - 10. Olad1a­
teur romaln qui combattalt contre les b~tes feroces. 

Solution du probleme N° 57 
Horlzontalement. - I. Malevoles. - 2. Abolitions. - 3. Repetition. -

4. Alig. - Qs. _ By. - 5. Blniou. - Nid. - 6. Or. - Eue. - Ase. -
1. Ost. _ Mr. - 8. Tau. - lnnee. - 9. Asile. - JO. Artlsonnee • . 

Vertlca/ement. - I. Marabou!. - 2. Abelir . - Aar. - 3. Lopin. -
Oust. - 4. Ele11les. - II. - 5. Vlt. - Outils. - 6. Otique .• Neo. -
7. Lits. _ On. - 8. Eoi. - Na. - Ein. - 9. Snobisme. - 10. Snyder. -
Te. 



3 MERVEILLES 
ii est encore possible de faire des 
produits de grande classe. RIV AL 
le prouve en maintenanf la qualite 
de ses merveilleux rouges a levres 
de ses fards et laques pour les ongles 

EXIGEZ DE VOTRE FOURNISSEUR LES LAQUES 
RIVAL ASSORTIES A VOTRE ROUGE A L~VRES 

RIVAL 
35, RUE MARB EU F, PARIS - t l Y. 79 -49 

L'ALLIANCf Malson de confiance 
patent8e vous aid era 

l contracter 
MARIAGES HEUREUX 

PARIS - PROVINCE 
41, Bd de Strasbourg • Nor 65-28 

Uifli:t-t•ln~N~i 
-.Qsont refalts rapldement, confor-
5 tablement, d'une fa~on perma• 

nente, sans douleur, le solr en 
dormant, par le Rectlficateur 
Brevet8. Notice contre 2 tlmb. 

L RATOIRE DE RECHERCHES 
N° SO, Annema11e (Haute.Savoie) 

chemin, si vo 
uvez faire mieu 

1 au Proleaaeur MEYER. en 
en• d 'krUure, date naiss 

francs UlmbrH relut4a). Joi 
loppe timbrff, avec no 

adreHe. 

"LES ONDES" 
DIRECTION ADMINISTRATION 
55, Avenue dH Champa•Elyseea 

Hlephone : BAL. 26-70 
R~DACTION 

I 14, Avenue des Ch,.mps-Elysees 
HMpllone : £LY. ':52-98 
PUBLICIT~ : S. N. P. 

11, Boulavard des ltallen1, PARIS 
Telephone : RIC. 67-90 

--@) SPECTACLES 

I 
SALLE GAVEAU 

le mardl 20 Julna 20h.30 
Dernier concert de la Saison 
de Porch, de PAssocfation 
des Concerts H , F, Gaillard, 

MOZART 
Sym ph.ensolmln., Sy mph. 

en ,, ma). et Concerto en ml bjm, In~ 
cerprece ec dlrlges par H. F. GAILLARD 

PALAIS MOUMOU 
ROYAL 

ON VA TOURNER 
A CARCASSONNE 

Pourwuivaal l)our • Eclair-Jour­
aal •• la realiaatio11 de son grand 
film « La Fia11cee dee tenebres ». 
Serge de Pollgny v:le11t de partir 
pour Carc:asaonne avec, Jany Holt, 
Pierre Richard-Willm et la majeure 
partie de aa nombreuse troupe. Ser .. 
ge de Poli- a tenu a aller lour­
ner sur place. car ii a avant tout le 
souci de !'ClUthenticite. C'est ainsi 
qu'il a devaliae Jes antiquaires 
pour faire figurer dana Jes « inte-
1ieurs » l'a,meublement datant du 
XIn• aiecle. On peut imaginer le 
parli qu'il aa.ura en tirer, avec le 
prec:leux C:ODCO\U'S du maltre operco­
teur Boge,, Hubert. 

DAUNOU J. PAQUI 

MONSEIGNEUR 

AVIS 
A NOS LECTEURS 

Nous sommes heureux 
d'informer nos lecteurs 
que nous 1>renons a nou­
veau des ahonnements a 
noire Journal. selon le ta­
rif suivant 

1 AN --- 250 fr. 
6 MOIS --- 125 fr. 

C.C,,P. PARIS 147.805 

MICHODl~RE 

LE VOYAGEUR 
SANS BAGAGE 

de JEAN ANOUILH 

LE NOUVEAU SPECTACLE 
DE L'A. B. C. 

A nouvel horalre, l'A. JI. C. ae 
doit a ... reputation d' offrir un 
DOuveau spectacle qui aoit une 
quintessence du muaic-hcrll, sous 
une forttne concentr6e, coadena8e, 
« vitamin8e », men6e dans un 
rythme acc::elere, 11e co,mprenant que 
des numeroa d<> qualite incontesta­
ble, du premier cu dernier. C'esl 
le cas de celui qui a debute le 
venclredi 2 juia, et pour lequel 
ii a ele fail appel a une ve­
dette sympathique entra tou.les, 
qu' on en tend rarement a: Paris, 
Reda Caire, dans un tout nauveau 
repe,toire du Chanteur Enchanteur. 

La chanson y eat a l'honn .. ur. 
La renaissance de la pantomime 
est a l'ordre du jour. Pierrot. le 
clcrssique Pienot, reaauscite ci: 
l' A. JI. c., grcice au talent de 
P. Jleraui, dont la Colombine aera 
Marina de Berg. · 

Et J'acrobatie d~ aaut y lite le 
ratour a Paris de son champion de 
France Billy Bourbon. Et Jes dibute 
des caacadwl'6, Mony et Al~. polll' 
la premil>ra Iola a l'A. JI, C. 

Distribution de Canards 

.Sans carte Di ticket, pour 2 f,. 50 
vous trouverez tous lea vendredis 
chez votre marchand de joumaux 
habituel « Le Canard clandastiJl •· 
aouvel hebdomadaire humoriati­
que, r<ldige et illustre par !'elite 
des representaats de !'esprit fran­
~ais. 

,,. 
-I 




